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Les Ejections Provin­

ciales.—Les appré­
hensions du 

“Pays”.

Le Progrès du Y aura-t-il des change­
ments dans les divi­

sions électorales 
de Montréal ?

Le Français dans 
Ontario.

D'après une certaine presse 
dans Ontario, ou assiinulc l'usage 
de la langue française dans l’en­
seignement, à l'usage des autres 
langues étrangères, comme l'alle­
mand, le russe, le chinois. Le fran­
çais n'aurait aucun droit de cité, 
dans la province voisine.

Pourtant la clause 133 de D'Ac­
te de l’Amérique britannique du 
Nord", dit formellement que la 
langue française et la langue an­
glaise seront les deux langues offi­
cielles au Parlement, ainsi que 
dans tous les services publics qui 
relèvent du pouvoir fédéral.

Que faut-il conclure de là ? Est- 
ce que tout canadien soucieux des 
intérêts de sou pays, de ses insti­
tutions, de ses propres aspirations 
aux charges publiques ou à un siè­
ge au Parlement ne doit pas avoir 
à coeur de connaître ces deux lan­
gues officielles ?

Le président actuel de la Cham­
bre des Communes le Dr Sproule 
ne confirme-t-il pas d’une manière 
éclatante ce que nous affirmons, 
en s'efforçant, pour remplir son 
devoir, d'apprendre le français ?

Les adversaires de la cause 
française ont également tort de 
chercher à démontrer que l'Empi­
re britannique avait intérêt d'uni­
fier les langues officielles afin d'u­
nifier l'administration.

Afin d'éviter de provoquer des 
soulèvements par des mesures ar­
bitraires et vcxatoircs, tranquili- 
ser l'orgueil national, le gouverne­
ment impérial, comme le gouver­
nement de tous les grands empi­
res, a usé de concessions propres à 
lui concilier la loyauté de ses nou­
veaux sujets. En 1849. il a réta­
bli au Canada l'usage officiel delà 
langue française, qui avait été abo­
li en 1841, car le gouvernement 
impérial ne voulait pas participer 
à un crime politique en ostracisant 
une langue parlée par scs plus fi­
dèles sujets.

C’est pourquoi en 1867 on re­
connut l’officialité du français 
dans “l’Acte de l’Amérique Bri­
tannique du Nord” ou Constitu­
tion du Canada,— sachant que la 
loyauté des Canadiens-français re­
posait sur les grandes libertés dont 
ils jouissaient et que l’abolition de 
ces libertés devait tôt ou tard don­
ner lien à un refroidissement dan­
gereux pour la paix de l’Etat.

A part dit droit des gens, le 
droit international admet, même 
en l'abstention de traité, que les 
peuples civilisés, conquis conser­
vent leur langue maternelle, dans 
la nouvelle allégeance. Non, le 
français 11'esl pas une langue étran­
gère au Canada. Elle doit être 
respectée dans les temples catholi­
que. surtout quand l’Eglise re­
commande, même en Ontario d’é­
vangéliser les nations, dans leurs 
langues respectives.

C’est d'ailleurs le droit accordé 
aux Ruthènes, aux Allemands, aux 
Italiens, etc. Pourquoi ten cr de 
bannir la langue française de l’cn- 
seigncmcnl ? Comme langue of- 
fficielle, elle doit être connue, et 
pour la connaître, il faut l'appren­
dre.

Résolution de%breuvages
SAINS ET PURS

BIERES
• ♦ et ♦
PORTERS

Catholicisme.
Condoléances

Dans un ouvrage publié à Bolo­
gne par l'abbé titradelli, l’auteur 
mentionne le progrès général du 
catholicisme depuis cent ans.

C’est une consolation pour l’E­
glise catholique que la persécution 
officielle a poursuivie en certains 
pays où elle a affaibli le nombre de 
ses fidèles.

L'auteur prend pour comparai­
son le nombre de catholiques dans 
le monde entier en 1800 et 1907 et 
constate partout un accroissement 
considérable.

L'Australie qui ne comptait en 
1800 que quelques centaines de ca­
tholiques, possède aujourd hui trois 
archevêques cl vingt évêques, ce 
qui laisse supposer une population 
catholique considérable.

En 1800, le Japon ignorait pres­
que totalement le catholicisme ; 
aujourd'hui Go,000 catholiques 
sont dirigés par plus de trois cents 
prêtres et missionnaires, trois évê­
ques et un archevêque.

Dans V Indo-Chine, en 1907 on 
comptait 1,050,000 fidèles de l'E­
glise de Rome, contre 300,000 en 
1800, et en Chine même la popula­
tion catholique est portée à 1,071,- 
000 âmes.

Aux Indes, on ne peut préciser 
le nombre des catholiques, en 1800 
tant ils étaient rares. Un en comp­
tait en 1907 un million et demi 
obéissant à 2,687 prêtres, 4 vicai­
res apostoliques, 24 évêques et 9 
archevêques.

Le même progrès se fait sentir 
en Afrique : 850,000 catholiques 
sont dirigés par seize évêques, et 
le grand nombre de missionnaires 
à l’oeuvre, dont plusieurs Cana­
diens-français, font espérer un 
progrès plus considérable pour le 
présent siècle.

L’Angleterre revient évidem­
ment au catholicisme. L’abbé Slra- 
dclli affirme que le nombre de con­
versions, non-seulement dans la 
masse, mais dans les professions, 
militaires, clergy mciv.altcmt■ 10,- 
000 paf-année. Quatre cent qua­
rante six ministres anglicans, deux 
cents six officiers de marine se 
sont convertis aux croyances de 
Rome depuis 1899. Quatre vingt 
députés du Parlement anglais et 
quarante pairs de la Chambre 
Haute, sont catholiques.

En Suisse le nombre des catho­
liques a quadruplé depuis 1800, en 
Roumanie il a quintruplé, en Dos- 
mie. en Serbie cl en Bulgarie, il a 
triplé.

L’abbé Stradelli signale le plus 
grand progrès du catholicisme en 
Hollande et en Allemagne. En 
Hollande, l’organisation catholi­
que est très avancée. Dans les deux 
chambres, l’Eglise compte 43 re­
présentants. Le nombre de ca­
tholiques est de 1,832,000. E11 Al­
lemagne surtout, de six millions 
en 1800, les catholiques sont au­
jourd’hui plus de vingt millions. 
Il n’y a peut être pas de pays au 
monde qui compte plus d'organes 
catholiques : quarante quotidiens, 
dont |e moins lu est cependant re­
çu par 18.000 abonnés.

L’Amérique latine fournit qua­
torze millions! de catholiques et 
l’Amérique du Nord autant. En 
Canada, de 160,000 en 1800, le 
nombre des catholiques en 1907 
était de 2,250,000.

Ces statistiques sont de nature à 
réjouir l’Eglise de Rome cl tous 
ses fidèles de l'univers.

DOW A une assemblée spéciale des 
membres du Cercle DcT.anaudière 
No 25 de 1‘Union Sl-l'ierre tenue 
en la ville de Juliette, le 24 novem­
bre 19r 1, à 7 heures p. ni., à la­
quelle étaient présents MM. Ca­
mille Barrette, président ; J. Du­
fresne. vice-président ; J. D. Dau­
det. J. K. J’ichette, Alt. Costellcau, 
J. K. Barrette, formant

Que les membres de ce Cercle 
ont appris avec un vif regret la 
mort de Madame Marie Robil- 
lard. épouse de M. Alp. Marion, 
membre de ce Cercle.

Proposé par J. E. Pichcttc, se­
condé par J. D. Daudet et adopté 
unanimement, que des résolutions 
de condoléances soient votées aux 
membres de la famille de M. Alp. 
Marion.

Proposé par J. Dufresne, secon­
de par Alt. Costellcau que copie 
des présentes soit transmise à la 
famille de M. Alp. Marion ainsi 
qu a U Etoile du Nord, pour pu­
blication.

"Le Pays", journal libéral de 
Montréal, dans son édition du 18 
novembre dernier, fait presque de 
sombres prédictions à son parti, 
pour les prochaines élections pro­
vinciales.

Sous le titre : "La lutte sera ar­
dente", il dit que les prochaines 
électioiks de Québec ne sont pas 
encore gagnées et que le salut du 
parti libéral est dans sa réorgani­
sation et la poursuite d'une politi­
que d’actions et de réformes.

Ce besoin de réformes sc fait 
bien sentir, dans l'esprit du confrè­
re, puisqu’il déclare que tout le 
pays les réclame, particulièrement, 
dans le domaine de l’Instruction 
publique et des routes rurales.— 

^ 11 aurait pu ajouter le domaine de
p la colonisation.—

L'organe libéral, faisant allusion 
aux paroles de victoire de M. Sé- 
verin Letourneau, chef de l’orga­
nisation libérale, dans le district de 
Montréal, dans un discours récent, 
ajoute qu’il faut autre chose que 
des discours pour préparer les 
élections et s'assurer la victoire. 
Il rappelle le cri de victoire qui a 
retenti durant toute la dernière 
campagne fédérale, ce qui n’a pas 
empêché la défaite complète de 
Sir Wilfrid Laurier, et il blâme 
scs amis qui, à l'approche des élec­
tions provinciales, entonnent les 
mêmes chants, dans les clubs libé­
raux.

D’après l'exposé que “Le Pays” 
fait de la force et de la position 
des partis, pour Québec, il parait 

1 plus que redouter un autre désas­
tre libéral.

Il admet, en effet, qu "après avoir 
pris 27 comtés dans la province de 
Québec, aux élections du 21 sep­
tembre, les conservateurs ont ré­
duit, dans 20 autres comtés, de 
fortes majorités libérales, à leur 
plus simple expression et que l’in­
fluence des 27 conservateurs élus 

"■* ‘r'poCif Ottawa sera exercée, dans 
les séductions du patronage, contre 
les amis du parti libéral.

Et ce qu’il y a de plus intéres­
sant est d’entendre l'organe libéral 

4T déclarer qu’il vaut mieux dire la 
* vérité au parti et aux chefs, que de 

les laisser berner—par des discours 
mensongers et des articles farcis— 
Et ces vérités, le “Pays” les détail­
le comme suit :

“Chacun doit comprendre que 
l’alliance tory-nationaliste va don­
ner contre le gouvernement Doit in 
avec plus d’ensemble, plus de fré­
nésie et plus d’entrain qu’elle n’en 
a apporté contre Sir Wilfrid Lau­
rier.

KT
La "Dazctte" annonçait ces 

jours derniers que les députés lo­
caux de Montréal sont mécontents 
de l'intention de Sir Lorner Douin 
de présenter à la prochaine session 
une loi remaniant la carte des di­
visions électorales de Montréal, et 
de faire des élections générales 
doit commencer en janvier pro­
chain.

D’après cette nouvelle, le comté 
d'Hochclaga serait partagé eu plu­
sieurs divisions et des change­
ments seraient aussi faits dans les 
divisions St-Antoine et Slc-Annc 
représentées par MM. J. Walsh et 
C. Ernest Dault respectivement.

L bon. M. Doherty, député fé­
déral vient d’être élu par une ma­
jorité de 700 voix et l’on craint 
pour M. Walsh député local de la 
mente division, quand viendra son 
tour de se présenter devant le mê­
me électoral et l’on voudrait lui 
faire une position plus avantageu-

Dans la division Sic-A une on 
prête au premier ministre, pour 
rendre la position plus sûre, l’in­
tention d’en séparer les quartiers 
Ouest et Centre et d'y ajouter une 
partie de la division Saint-Antoi­
ne comprise entre les rues Saint- 
Antoine et Saint-Jacques.

Comme Sir Lomcr Douin a dé­
jà exprimé le désir d’avoir à la 
Chambre un plus grand nombre 
de députés de langue anglaise, il 
est probable, parait-il qu’il donnera 
à cet élément une nouvelle division 
électorale composée de la ville de 
M est mount et de quelques muni­
cipalités adjacentes.

A tout évènement ces rumeurs 
font pressentir des élections pro­
vinciales très prochaines, après 
une courte session.

Le ministère actuel a-t-il plus 
de chance de venir devant le peu­
ple, le plus tôt possible, ou de con­
tinuer à administrer les affaires de 
la province, durant tout le temps 
que la constitution lui permet, avec 
sa majorité actuelle ? Il y a bien 
des divergences d'opinions à ce su-

as".
* : "Le fameux procès des 

McNamara. 1 ujtteff".

► ii ijî

a quorum :wLe procès le plus retentissant qui 
se soit déroulé sur le continent est 
celui des frères McNamara, qui 
vient d'avoir un dénouement tout 
à fait sensalioncl à Los Angeles, 
Cal.

I!
: il» i

:
•iUt.

Ces deux frères qui apparte- 
tenaient à l'Association Ouvrière 
Internationale, étaient accusés d'a­
voir fait sauter, au moyen de la 
dynamite, les immenses bâtisses du 
“Times” de Los Angeles, sous les 
ruines duquel, vingt et une person­
nes perdirent la vie, et des usines 
''Llewellyn Iron Work Company".

L'avocat Clarence Darrow. célè­
bre criminaliste était le défenseur 
des accusés. Il a cru longtemps, 
avec Samuel Gompcrs, président 
de la Fédération Américaine du 
Travail, à l'innocence des frères 
McNamara, et voilà qu'il déclare 
lui-même que c'est lui qui vient de 
leur suggérer, de mettre fin au pro­
cès en plaidant coupable.

Depuis des mois que la justice 
tente d'éclaircir celte grave affaire 
toute entourée d’incidents et de 
mystère. Les autorités judiciai­
res ont pris des semaines pour for­
mer un jury qui devait juger les 
accusés. Ce fut récusations sur ré­
cusations, ou a épuisé même la lis­
te des jurés et il fallut en former 
une autre. D’après les rapports, la 
somme de 8300.000 a été souscrite 
par les unions ouvrières pour ai­
der à la défense des accusés. Il a 
été prouvé que durant le cours des 
procédures, on avait tenté de 
corrompre les jurés et des arres­
tations ont été faites à ce sujet. 
Et voici que toute celte grave af­
faire se termine dans cet aveu 
inattendu “coupable”.

Cette nouvelle s’est répandue 
avec la rapidité de l’éclair dans 
toute la république américaine et 
même au Canada, où elle est discu­
tée par les unions ouvrières.

Dans sa longue déclaration, le 
célèbre avocat Darrow, donne pour 
unique raison qui l'a détermine à 
conseiller aux McNamara de plai­
der coupable, que c’était pour leur 
sauver la vie et qu'il ne pouvait 
agir autrement cl que tout résul­
tait* d'une entente convenue par un 
comité des citoyens influents de 
Los Angeles.

Depuis que la nouvelle est con­
nue. des unions ouvrières qui cro\ 
aient d'abord, à 1 innocence des ac­
cusés et ont souscrit, pour leur dé­
fense. demandent maintenant leur 
mise à mort.

M. Gompcrs et la Fédération 
Américaine du Travail sont contre 
la peine de mort, pour quelque cri­
me que ce soit.

Les dépêches annoncent de plus 
qu'une vaste conspiration existait 
et que son but était non-seulement 
de faire sauter le “Los Angeles 
Times" et les aciéries Llewellyn, 
mais aussi d’autres édifices de Los 
Angeles, et l'on parle d'autres ar­
restations qui seront bientôt faites.

Les unions ouvrières craignent 
que cet aveu de culpabilité des Mc­
Namara fasse rejaillir le discréhit 
sur elles cl la défaveur populaire. 
Cette supposition ne peut tenir, 
les unions ouvrières ne peuvent 
être tenues solidaires du grand cri­
me des McNamara, que ces der­
niers fussent ou non, un de leurs 
membres. L’important est de 
ger la société et les familles de ceux 
qui ont été ensevelis sous les rui­
nes du “Times”.

11 est suggéré, parait-il que la 
balance des 8300,000 souscrites, 
soit employée pour soulager ces fa­
milles, le coût des dépenses faites 
pour la défense des accusés, s’é­
levant à 8190,000. Ce serait jus­
tice.

Cadeau du Noël et du Jour
de l’An
CHEZ

ANTHYMH LAPORTE, keg.,
Horloger et Bijoutier

■Suce : A. f-cChassctir.
Nous venons de renouvelle!- 

tre stock en neuf. Nous avons le 
plus bel assortiment de bijouteries 
et d argenteries que vous n'avez ja­
mais vu à Juliette.

Montres eu or et en argent pour 
Dames et Messieurs.

Bagues de tous genres.
Horloges de fantaisie et Pendu­

les dans tous les prix.
Pipes : Grand assortiment de 

l’ipes montées eu Or et Argent, 
Sacs à Tabac, etc., etc.

Chaînes en Plaqué et en Or, pour 
Hommes. Chaînes eu Plaque cl 
Or, pour Dames.

Bracelets en Or et en Argent, 
pour Dames. Ornements pour les 
cheveux, Epingles à cravates, le 
tout à votre choix.

Argenterie : Notre ligne d'Ar­
genterie et de Coutellerie est des 
plus belles, Plateaux, Marinadiers, 
Huiliers, Sucriers et Sels à déjeu­
ner, etc.

Remarquez que vous avez l’a­
vantage de trouver un article de 
votre goût.

Quand même vous ne voudr ez 
pas acheter, je vous prie de faire 
une visite à notre magasin, elle 
vous convaincra de la qualité et du 
Bas l’rix de nos marchandises.

A ut. Laporte, R eg., horloger et 
bijoutier, successeur : A. LeClias- 
scur, Place Lavaltric, Joliette.

nu-

Signc :
se. C. Barrette, prés. 

J. E. Barrette, scc.-arch. 
Joliette, 24 novembre 1911.

PROVINCE DE QUEBEC, Dis­
trict de Joliette, No 6089. Cour 

Supérieure : J. B. Treille Ri­
chard, notaire de L’Epiphanie, 
District de Joliette, Demandeur vs 
Osias I.aviolellc, commerçant ci- 
devant du même lieu et maintenant 
absent aux Etats-Unis d’Améri­
que, Défendeur.

11 est ordonné au Défendeur de 
comparaître dans le mois.

Duchannc & Rivcst, P.C.S.
Joliette, 29 novembre 1911.

en
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Montcalm

Nous apprenons avec plaisir que 
Mademoiselle Clara Nadeau ac­
tuellement institutrice de Saint- 
Alexis vient de recevoir par l’en­
tremise de M. l'inspecteur Prud’­
homme, un chèque de $20.00 pour 
ses succès dans renseignement 

Toutes nos félicitations à la dé­
vouée institutrice.

jet.
Sir Wilfrid ne croyait pas trou­

ver son Waterloo, dans les élec­
tions du 21 septembre. Plusieurs 
politiciens partisans de Sir Lomcr 
redoutent le même sort, pour son 
ministère en 1912.
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dieu nés, sur la vie, contre le feu et les accidents.

VIE
North American Life Assurance Co.

FEU
Union Assurance Society, Phoenix of London,

Insurance Co. of North America, Fidelity-I'henix, Manitoba» 
Dominion, London Mutual, Continental Fire.

Royal Exchange, Northern.

ACCIDENTS
The Fidelity & Casualty Co.

Hie Canadian Railway Accident Insurance Co.

Mort du Dr J. M. 
Aumond

Le Docteur Joseph M. Aumond 
autrefois médecin pratiquant en la 
paroisse du St-Esprit, comté de 
Montcalm est mort, dimanche der­
nier à sa résidence No 2702 Notre- 
Dame Ouest, à Montréal. Il a suc­
combé à la pneumonie, après quel­
ques jours seulement de maladie.

Le défunt était bien connu pour 
le rôle qu’il a joué dans plusieurs, 
oeuvres sociales. 11 est décédé à 41 
ans, et était né à Oswego. N. Y.

11 a fait scs études au collège 
Stc-Maric et fut gradué médecin 
à l’Université Laval eu 1897. 11
pratiqua sept ans à St-Esprit où 
il fut secrétaire de la Société Mé­
dico-chirurgicale du district de Jo­
liette et deux fois assesseur aux 
examens à VUniversité Laval.

E11 1905 il ouvrit une pharma­
cie à St-11 en ri de Montréal, et fut 
élu directeur du collège de Phar­
macie. Plus tard, il fonda l'Asso­
ciation médicale de l'Ouest de 
Montréal dont il devint le secré­
taire.

M. Aumond fut aussi choisi 
comme un des médecins de la So­
ciété protectrice des Femmes et 
des Enfants, et fut nommé orateur 
de la nouvelle liante Cour de l'Or­
dre des Forestiers Indépendants 
de Montréal.

Le défunt avait épouse la fille 
de M. Aimé Riopcl du St-Esprit 
qu'il laisse avec trois enfants, pour 
déplorer sa perte. Ses funérailles 
ont cil lieu hier à l'cglisc Stc-Clo- 
tildc.

Et ce qui n’est pas à la louange 
de M. Cou in, il ajoute :

“Chacun coinviendra aussi que 
Sir Lomer Gouin n'a ni le presti­
ge, ni la popularité de Sir Wilfrid.’

Et le confrère signale à l’atten­
tion des chefs, les récentes défai­
tes du parti libéral, dans l’Ilc du 
Prince Edouard et dans la Nou- 

V vcllc-Ecosse et prédit même la
■ chute possible du gouvernement li­

béral, durant la présente session 
dans l’Alberta et déclare ne voir 
aucune chance de succès pour le 
parti libéral durant l’élection ac­
tuelle d’Ontario.

Nous admettons, avec le “Pays” 
qu’en face d'une pareille situation, 
scs appréhensions sont fondées et 
qu’il fait bien d'en prévenir les 
chefs de son parti, même en les 
accompagnant de remarques qui 
ne laissent pas comprendre, que 

^ tout va à l’unisson dans le parti 
libéral de Québec.

Que dirait maintenant le “Pays” 
s’il lui était donné, de percevoir 
les profondes divisions que le 
temps, qui efface tout, mais qui 
fait naître tout, a marquées dans 
les anciens partisans du gouverne­
ment provincial, eu bien des en­
droits de la province,—il croirait 
évidemment au retour de l’âge du 
parti libéral.

Que veut-on ? Tout commence 
et tout finit avec cet inexorable 
Temps qui passe, entraînant à sa 
suite : trônes écroulés, gouverne­
ments renversés, et avec eux la 
foule d’adulateurs et de partisans 
assoiffés qu’un parti a choyés, en 
montant au pouvoir, et qui le dé- 

1k' laisseront demain, lorsque ce mê-
* me parti sera menace d'en descen­

dre—en face d'une situation aus­
si peu enviable que celle que le 
“Pays” vient d'esquisser à grands 
traits, devant le gouvernement de 
Québec.

£ sii
ililiB
ilVoisin du Bureau de Poste.

iCadeaux / Cadeaux / il!Avez-vous pensé aux cadeaux 
que vous désirez faire ? Que ce 
soit oui ou non, VENEZ ME 
VOIR !

Vous trouverez à mon magasin 
le plus beau choix de Bijouteries 
que vous ayez encore vu à Joliet­
te et à la portée de votre bourse.

Beau choix de Diamants, Ba­
gues, Bracelets nouveau genre, 
Epinglettes, Boîtes de Toilette, 
Montres en Or, Fill Case cl Ar­
gent, Boites à Bijoux dorés. Ca­
drans dorés et de fantaisie. Saco­
ches en Argent et Perles, Argente­
ries de toutes sortes. Pipes dorées 
et écume de mer, etc.

N’achetez pas sans venir me voir 
afin de vous convaincre que mes 
prix sont toujours les meilleurs 
dans ma ligne de Bijouteries.

Voisin du Bureau de Poste
ROMUALD CHARLAND,

HORLOGER-BIJOUTIER

!iNORTH BRITISH & MERCANTILE INS. CO.AVIS PUBLIC iæ sJE domic par lc present avis à 
toute personne <|ii'il est défendu 
de déposer ou jeter dans le-: rues 
ou places publiques de celte ville 
des cendres, suie, bouteilles, tes­
sons de bouteilles, tuyaux, boites 
de fcrblanc, et toutes autres sale­
tés ou rebus quelconques, sous les 
peines dictées par les règlements, 
et toute personne contrevenant 
aux dits règlements sera poursuivie 
sans autre avis.

CAPITAL TOTAL ...........

Pertes de feu payées........
Revenu en 1910.................

SURPLUS ............................

* . .103,429,776.80. 

.. ..150,000,000. 

.. ..24,000,000. 

. .. . .8.000,000.

L ££ven-

$ i! iRobitaille & Fontaine
I

JOLIETTE. [j

aaaaaaaaaaj

- AGENTS —
Rue Saint-Paul,JOSEPH LEDUC,

Inspecteur de la ville. 
Joliette, 6 décembre 1911.

J. B. McNamara a été condamné 
à la détention à perpétuité et son 
frère pour 15 ans.7d3 fs.

La Banque Royale du CanadaMariage SttJacques Elections d’Ontario
de l’AchiganA St-Paul de Joliette, le 14 no­

vembre dernier, M. Wellic Ri vest 
conduisait à l'autel Melle Hélène 
Dalphond.

La bénédiction nuptiale a été 
douée par le Rvd M. Lippe, vicai­
re. M. Albert Dalphond, frère de 
la mariée et Melle Carmélite Ri- 
vest, soeur du marié remplissait 
l'office de garçon cl fille d’honneur.

Les nouveaux époux ont reçu 
de nombreux et riches cadeaux 
dont nous tic pouvons publier la 
liste, faute d’espace.

Nos meilleurs souhaits de bon-

Voisin du ïtu- 
rctvutc Poste Joliette. INCORPOREE EN 18G9

160 SUCCURSALES AU CANADA et à TERRENEUVE. 10 A L'ETRANGERLa nomination a eu lieu lundi 
dernier dans Ontario. Dix-neuf 
conservateurs ont été élus par ac­
clamation, mais Sir James Whit­
ney a de l'opposition.

Le chef du gouvernement a fait 
récemment des déclarations impor­
tantes, relativement aux écoles bi­
lingues. Il a autorisé l’hon. Dr 
Rhéaumc d’aller dire dans le com­
té de Prescott que l’enseignement 
du français ne sera pas aboli dans 
la province d’Ontario. M. Rhc- 
aume a répété cette déclaration en 
anglais et en français.

Melle Alice Gaudet est décédée 
ces jours derniers à la résidence 
de Dmc Vvc Camille Dugas, sa 
soeur, à l’âge de 76 ans.

La défunte était une personne 
vertueuse et aimant toujours à fai­
re plaisir aux siens.

Les funérailles de cette fidèle 
servante de Dieu ont eu lieu à Stc- 
Maric Salome hier, au milieu 
d’une très grande assistance de pa­
rents et d'amis.

Paix à ses cendres et respect à 
sa mémoire.

Santa Claus Succursale à Joliette
Santa Clans est arrivé des vieux 

pays mercredi soir, et a établi ses 
quartiers généraux dans une des 
vitrines du magasin de M. Albert 
Gervais.

Il a apporté avec lui une quan­
tité considérable de jouets de tou­
tes sortes, qui seront vendus en 
gros et en détail à des prix extra­
ordinairement réduits.

Venez le voir.

CAPITAL AUTORISE . . 
CAPITAL PAYE ....
RESERVE ..........................
ACTIF TOTAL...............

. . 6 10,000,000 
. . $ 6,200,000 
. . $ 7,200,000

. . $102,000,000
UNE PIASTRE PEUT OUVRIR UN COMPTE 

NOUS PORTONS UNE ATTENTION TOUTE SPECIALE AUX 
DEPOTS D’EPARGNES

A Vendre
Une beurreric et un poste d'écré­

mage, situé dans St-Félix de Va­
lois, est offert en vente à bonnes 
conditions,

S’adresser à Adélard Desma- P. LUPIEN. GERANT.8dlsn^ rais, 43 Place Lavaltrie, Joliette. I heur.

1
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fl la Jeunesse Catholique
POUR CHEVAUX et ANIMAUX 

DOMESTIQUES
LE DEMANCHE BIEN 

COMPRIS. ANEMIE El DEBILITE pauvreté ou suffi, mie Maux deTêtee! Nervosité
cUne loi d’Etat. Pour l'Information des cultivateurs 

et propriétaires de chevaux e animaux 
domestiques, je crois, qu'il est très im­
portant au commencement de l'hiver, 
de donner pour un certain temps, au 
moins, les poudres dites "de Condi­
tions". Cela aura pour effet de stimu­
ler leur appétit, purilier leur sang et 
par lù. même en activer la circulation, 
et ainsi leur permettre d'entreprendre 
les rigueurs de l’hiver dans de très 
oouues conditions.

Nous vous offrons donc ces poudres 
par n’importe quelle quantité aux prix 
suivants : savoir, 10 cents la livre, 6 
livres pour 40 cents. A vous d'en 
profiter.

♦♦A

H
1

Lisez et retenez bien ce qui suit:
“La sanctification du dimanche 

■ est une chose d'intérêt public, un 
utile soulagement des fatigues cor­
porelles ; une occasion de vaquer 
à scs devoirs et de se rappeler les 
erreurs qui affligent l'humanité, 
un motif particulier d'honorcr, à 
la maison et à l’église, Dieu, le 
Créateur et la Providence de l’uni­
vers, en stimulant à se consacrer 
aux oeuvres de charité, qui font 
l’ornement et la consolation de la 
société....

Considérant : Qu’il y a des in­
crédules et des inconsidérés qui ou­
tragent la sainteté du dimanche, en 
s'abandonnant <1 tonte sorte de plai­
sirs déréglés : qu’une telle condui­
te est contraire à leurs intérêts 

.comme chrétiens, et trouble l’es­
prit de ceux qui ne suivent pas ces 
mauvais exemples ; que ces sortes 
de personnes font tort à la société 
tout entière, en introduisant, en 
son sein, des tendances de dissipa­
tion et des habitudes immorales :

Le Sénat et les Chambres dé­
crètent :

1. —Tl est défendu, le dimanche, 
d’ouvrir les magasins et les bouti­
ques, de s’occuper à un travail 
quelconque, d'assister à un con­
cert. bal ou théâtre sous peine 
d'une amende de 12 à 25 fr. pour 
chaque contravention.

2. —Aucun voiturier ou

Kfl nm • ♦♦::♦♦.1 Soyez prêts ! Dieu, par vous, fera de grandes choses. 
Par vous tous qui savez le prix de vos vingt ans,
A qui 1 espoir sourit comme au printemps les roses, 
Nous aurons un été, car voici le printemps.

Nous aurons un été : qu’importent les orages !
La tempête affermit le chêne—et les courages :
Marchez, le front levé, sans redouter scs coups,
Le ciel sur votre tête et votre

♦♦::HB- ♦♦
♦♦m ♦♦♦♦

*: • A *♦1(MMI
♦♦ :

Ê ♦♦::1
♦♦
♦♦
♦♦:: ♦♦coeur en vous. ♦♦H ♦♦
♦♦J’ai été guérie par les Pilules 

Rouges de la Compagnie Chimi­
que Franco-Américaine et je suis 
heureuse aujourd’hui de le certi­
fier. Je souffrais depuis une di­
zaine d’années de pauvreté de lents maux de tête, à des points 
sang, d’anémie. Mes nerfs étalent de côté et très fréquemment, il se

: «r tois r,=? ? 5*
frissons et je ne pouvais dormir. ressemblait à celui d un 
Malgré les traitements que qua- battement d ailes d oiseau. Deve- 
tre médecins me donnèrent tour ""G nerveuse, je essais la nuit, 
à tour, mon état s’aggravait cha- deS heures sans dormir. Je man­
que jour. J’avais des douleurs (ll,a^s ^ appétit et ne pouvaisman- 
dans les côtés, dans l’estomac, |=r suffisamment pour me soutenir, 
dans le dos et dans tous les mem- Lnfin, je décidai de me procurer 
bres. Je finis par ne plus me tenir des ?1.11 °®. ^oa6®* que j’avais 
debout et je croyais que je ne me depuis longtemps 1 intention d ea- 
rétablirais jamais. je décidai sayer. J éynouvai un grand soula- 
toutefois d’essayer les Pilules K^utent apres eu avoir pris deux 
Rouges et après en avoir employé ou tr,o ii boites et, chaque semaine 
quelques boites, j’éprouvais' un si ensuite, je me sentais plus forte, 
grand mieux que je pensais me P, 4s cam.e‘ _ G nice à ces pilules, 
faire illusion ; tous les jours en- J a* acquis de 1 appétit, un bon 
suite je devins plus forte et plus sAom™c Qt une parfaite sauté, 
courageuse. Enfin, après deux ^.pr^s ^ longtemps dans
ans de l’emploi de ce remède, on tmpossihüité de travailler, je puis 
ne me reconnaissait pins tant ma °1 aiutcnant faire tinouvrage assez 
santé paraissait bonne. 6 dur et sans fatigue.’*
Madame JOSEPH LAPi ERRE, Madame F. SAURIOr*

14, rue Savoie, Montréal. 570 rue Amherst, Montréal.

Des sages affolés mènent à la déroute 
Les peureux, les fuyards, les prudents, les rêveurs ; 
Mais cette foule est lasse et se dit sur ta route : 
Qui donc nous sauvera ?...

"J’ai été pendant dix ans très 
faible; je me sentais toujours lasse 
et j’étais souvent obligée de me 
coucher. J’étais sujette à de vio-

♦♦♦♦Jeune fille, je souffrais d’une 
grande faiblesse qui me tenait pâle 
et maigre. Cette faiblesse avait 
une cause que j’avais inutilement 
essayé de combattre par toutes 
sortes de toniques. Après mon 
mariage, je devins encore plus 
faible ; je me fis traiter par un bon 
médecin, mais ce fut encore en vain.
La naissance de mon premier en­
fant acheva de me débiliter. Enfin, 
je me décidai un jour d’essayer les 
Pilules Rouges de la Compagnie 
Chimique Franco-Américaine qui 
m’étaient recommandées depuis 
longtemps. Elles furent mon sa­
lut. Dès les premières boites je 
m'aperçus d’un changement, je 
mangeais avec un bon appétit et 
ma digestion se faisait bien. Au­
jourd'hui, grâce à cet excellent 
remède, ma santé est très bonne, 
mon teint est plus clair et je me 
sens forte. Je recommande à 
toutes les femmes d’employer les 
Pilules Rouges avant tout antre 
tonique, c’est le moyen de se réta­
blir vite.

Madame ARTHUR GAGNE,
502 rue St-Timethée, Montréal

J Les PILULES ROUGES de la Compagnie Chimique Franco-Américaine guérissent les 
propres aux femmes, parce qu'elles ne sont que pour les femmes et qu’elles sont appropriée* aux maladies 
et aux malaises qui leur smviennent durant la vie, depuis l’enfance jusqu’à la vieillesse.

Les PILUI/ES ROUGES de la Compagnie Chimique Franco-Américaine guérissent ks scrofules, 
les éruptions,” les dartres et toutes les maladies de la peau. Hiles donnent des couleurs, ramènent au 
teint sa fraîcheur naturelle. Elles guérissent le mal de tête, les étourdissements, les points de côtés, les 
palpitations du cœur, les douleurs de l’abdomen, les dérangements, les irrégularités, les douleurs de 
reins, les troubles de la vessie, les maladies nerveuses, les époques douloureuses chez les jeunes filles, 
enfin, toutes les maladies causées par le beau mal et particulières aux femmes. Elles sont le remède par 
excellence de la femme sur le retour de l’âge, car elles guérissent et préviennent V» maux et les malaises 
si fréquents à cette époque critique de la vie. Elles sont de plus le meilleur tonique et doivent être 
employées par les femmes qui se sentent faiblir, même si elles ne souffrent pas. En peu de temps, elles 
stimulent l’appétit, aident à la digestion, ramènent les forces et la santé. Biles ne sont que pour les 
femmes et les femmes seules doivent les prendre.

Ives vraies PILULES ROUGES sont toujours mises, au nombre de cinquante (50) pilules, dans des 
bottes recouvertes d’une étiquette imprimée eu rouge, laissant voir, en grosses lettres, le nom de la 
Compagnie Chimique Franco-Américaine.

Si vous doutez que les PILULES ROUGES que vous achetez soient les véritables, envoyez-nous 
’’étiquette qui en recouvre la botte et nous vous dirons si vous avez été trompée.
'f Si vous désirez acheter les PILULES ROUGES directement de nous, nous vous les expédierons sur 

récrorion du prix, 50c peur une botte, $2.50 pour six bottes. Toutes les lettres contenant de l’argent 
doivent être enregistrées. *

Envoyez une description de tout ce que vous avez à souffrir, car nous donnons des consukadomz 
gratuites non seulement à nos bureaux, mais aussi par lettre.

Adressez toujours 1 COMPAGNIE 6MWKHJB FRANCO-AMCEtlC/UNîi, 274 rue Salot-PenU. MentnSeL

MEDECINE HUMAINE.
Ne pus oublier que nous tenons tou­

jours les préparations suivantes :
Vin ter et boeuf, 5U cts la bouteille 

ou 3 bouteille; pour $1.00.
Sirop Hypophosphites, 50 cts la bou­

le ou 3 bouteilles pour $1.00.
Elixir d'Huile de Foie de Morue, 3

♦♦♦♦ ♦AAA ♦♦♦♦ AAî: ♦♦
»♦♦♦ ♦♦♦♦ Les voilà, les sauveurs !

•• 1
Il faut, pour nous sauver, croire, agir, lutter, vivre, 

Connaître le Sauveur divin, l'aimer, le suivre.
Courir au droit succès, mais à la peine aussi,
Etre jeune et vouloir...

♦♦♦♦ ♦♦♦♦ M♦♦ A»OA
4*AA OOAA O»04 bouteilles pour $1.50.

Elixir Résineux Pectoral pour la 
Toux, 25 cts la bouteille.

Et une foule d’autres qu'il serait 
trop long d'énumérer Ici. Ces prépa­
rations sont toutes d’actualité et vous 
rendront de très grands services, 
(tout en économisant votre argent) 
dans l'épuisement du système nerveux, 
pauvreté du sang, rhumes, bronchites, 
etc., etc.

Eau de JAVELLE en dépôt A 20 cts 
le gallon.

Une visite vous convaincra que nous 
vous disons la vérité.

ev♦♦ AA♦♦ ♦AII «A
MK Des sauveurs, en voici !

♦♦ ♦♦A*
AA♦♦ II ♦♦♦♦ XXXX AAJJ “—Qui vive ? ♦♦
♦♦♦A “—Nous. ♦♦
o»A» “—Qui vous ? ♦ 4H O*♦O “—La jeunesse chrétienne.♦<*

JJ “—Quel est votre mot d'ordre ?

H»
OAvoya­

geur ne pourra, sous la même pei­
ne, entreprendre un voyage le di­
manche, excepte un cas de néces­
sité dont la police sera juge.

3-—Aucun hôtel ou cabaret ne 
pourra s’ouvrir le dimanche aux 
personnes qui habitent la commu­
ne, sous peine d'amende ou de fer­
meture de l’établissement”.

—Hélas ! ce n’est pas en Fran­
ce qu’une telle loi a été votée, 
mais aux Etats-Unis, pays protes­
tant.

“—Unis quoi qu'il advienne. j|
—Qui sont vos ennemis ?*■> J. T. GAUDET, Pharmacien.

QUE. 
24n-jno

♦444 “—La peur et les blases. 444» JOLIETTE,44JJ “—Votre drapeau ? 44
44* 44 “—La Croix ! ♦4♦4 4444 “—Salut, jeunes Croisés ! 4444 A4JJ Le combat sera dur, le chemin long. 4»
44 * •“—Qu’importe ?

Quand nous marchons, quelqu'un là-haut compte nos pas. 
Nous luttons, nous vivons, la France n’est pas morte ; 
Vive Dieu qui vaincra, puisque Dieu ne meurt pas !”

44m**x 44 4444 4444 Quand vous avez pris 
du froid

*•$44 4444 4444 4444 4444Que nous sommes loin ! Aussi, 
la Très Sainte Vierge, à la Salettc, 
a-t-elle déclaré que la profanation 
du dimanche et le blasphème 
étaient les deux choses qui atti­
raient le plus de malédictions de 
Dieu sur la France.

Il ne faut donc pas s’étonner 
des fi vaux qui nous affligent et de 
ceux plus terribles encore, qui 
nous menacent, si nous ne 
nons à la vraie sanctification du di­
manche.

vous ne tardez pas ;’i ressentir un ma­
laise général, de l'abattement, un peu 

îrs de télé, de la
4 c44

<? * P. V. DELAPORTE, S. J. de lièvre, des lourde! 
sécheresse dans l'arrière-gorge. Pour 
couper court it cet accès, prenez un 
ou deux

44
44

Cachets Gauvin
CONTRE LE MAL DE TETE1 Tel. Bureau 110. Résidence 273.fi

Âsaya-Neuraü \Nnniwe île rV.-rlqiv Dr C. C. Benny A Gauvins Ikiüdiiie LiferssLE NOUVEAU REMEDE POURj

jj L’Epuisement Nerveux ]
5 L’épuisement nerveux, la maladie du j; 
j siècle résulte île la destruction des g 
ï cellules nerveuses, avec plus de rapidité 'i 
.! qu’elles ne sont produites. Le seul j* 
S remède consiste eu l'alimentation, le! 
jj repos et la restauration des nerfs. ' 
‘"Asaya-Neuraü.” rend possible ta 
J guérison. Il alimente les nerfs, cncou- 
!j rage le sommeil, stimule l’appétit et ! 
? la digestion et rétablit la vivacitéd’es- 
| prit. #1.50 la bouteille. Ayez-le des 
j personnes suivantes :
I A. Leuls Boucher, Pharmacien,
I . 35 rue Nolre-lline, Juliette, fl un.
■ Dr Sylvie Koch, St-tiabrlcl lie tirandon.Quc

CHIRURGIEN-DENTISTE 
RUE NOTRE-DAME, JOUETTE 

Au-ilessus île la Pharmacie Bouclier 
Visible tous les jours 
de la semaine

reve-

cf. vous éviterez ainsi de graves com- 
plicalinns telles que la Bronchite ou 
la Grippe eu enrure la Pneumonie 
presque loujuurs fatale.

Clur Monsieur fîaUfin, Clin«[tio foie quo je fatigué, nhatm. j ai romurr, «lopui» année», à vos fv.ücux CiuriiPt.i qui m- foui loujuurs énormûmntit de tien. Mrti auicùiud compliments. U. Lippuwe, Mont- 
léaL-------- .
En vente partout: 25 cts la boite. 
J. A. E. Gauvln, Pharmaclen-Chlmlsto 
£50 rue Sto-Catherino-Est, Montréal.

La Sainte-Catherine 2!>juln-1an

îneeenoTl n’est de plus impressionnable 
(|ue des fêtes de jeunes collégiens. 
C’est assez vous dire pour que 
vous ayez une idée de ce que l’on 
est au Séminaire de Jolicttc apres 
les jolies choses qui viennent de s’y 
passer à l'occasion de la Sainte- 
Catherine. On ne fait que jaser 
séance. Les plus jeunes ont tou­
jours à répéter le fameux “mille 
millions de knouts” du comte Bi- 
binoff, et les plus vieux, les austè­
res philosophes discutent senten­
cieusement sur la beauté inlrensc- 
que et extrinsèque de la soirée du 
mercredi, 22 nov.. dernier. Inuti­
le «te dire que cette soirée a lais­
sé chez nous les meilleurs impres­
sions. Il ne pouvait s’en faire au­
trement après avoir entendu le dis­
cours de M. Farley, l’argumenta 
tion philosophique de MM. Roy et 
Assclin, le solo de M. Despatics, et 
la jolie petite opérette “Quand 
conspire” ou MM. Ladouccur, Bi­
beau et Laurendeau, ont si bien su 
nous amuser. Autre chose dont 
nous garderons un agréable souve­
nir, c’est le célèbre du,j “L'ange et 
1 ame” que tout le monde connaît 
et que tout le monde aime et que 
MM. Charpentier et Charlcbois, à 
la messe du matin, 23 novembre 
dernier, ont su nous faire aimer 
davantage. Pour ces joies bien 
douces qu’ils nous ont fait éprou­
ver à l’occasion de leur fête de 
classe, nous sommes heureux d'a­
dresser à nos confrères finissants 
le plus sincère et le plus cordial 
merci. Il 11’y a pas de doute que 
la Sainte-Catherine n’ait laissé chez 
eux les plus agréables souvenirs : 
ces souvenirs .toutefois, ne doivent 
certainement pas être meilleurs 
que les nôtres. Et c’est ce dont 
nous remercions nos confrères phi­
losophes : d'avoir su nous donner 
ce droit de dire 
songeant aux journées du 22 et 23 
novembre dernier, le joli vers du 
poêle latin :

llacc olim memnisse iuvabit !
CYRANO.

»

Ira 1■vUn fait qu’il importe zélateurs, aux abonnés et bienfai­
teurs, l'avantage de deux ou trois 
messes mensuelles à perpétuité.

de connaître. #ANB VOUS ETES 
MEUNOHOLIQUi

DEPUIS LE 4 JUIN 1911 LES TRAINS 
CIRCULENT COMME SUIT ; - -

Les mêmes auteurs de “L’apos-Volontiers nous faisons connai-
ire à nos lecteurs qu'à la mi dé- j lolat en Afrique , oil rent encore 
ccmbrc prochain les Révérendes nux zélateurs et zélatrices, qui s oc-
Socurs Missionnaires d’Afrique cuperont de recueillir des abonne- Et qu» vous êtes tracassé et Irrité
publieront, chaque mois, leur Re- ments, 1 occasion de gagne! de jo- v°u'■ pouvez tenir lo foie en cor

nadiens”. volumes d une valeur assez consi- La vie est trop courte pour que ,ou«
,. T *• . T-, • • „ déraille. j tracassé Cl cil- mauvaise humeurL Enseignement Primaire , I \ ous vous rendez vous-môme non seule-

dans un article intéressant et sug- lour n en cit<ir que rjue'.i (nos- ment misérable, nuis aussi ceux de votre 
gestif, fait un appel pressant à ton- mies, mentionnons : “Mdc Sainctc blâmez pas les autres
tes les personnes de bonne volon- Amie . par le Père Charland, grau- ie h'ie en bon'ordreL"" r°“'nrt •’■‘slcnir
té qui voudront bien se fair: zéla- de edition artistiquement illustrée; il »’>■ a rien au monde <]ui ne «ous ap-
trices Un tirage spécial a tait de “Vie f*u Cardinal Lavigcric Mgr portera plus prompiemeni du soulagement
cet article un j,di huit pages, avec i"T i.'nf K%n«Le,",e".„t
gravure frontispice de Notrc-Da- l)a) s f‘c ^*Sr f'c . par 1 aube Un os.-n vous m vonvuinquera.
me d'Afrique au recto. Nombre ■ Gosselin ; 'Lettres de voyage en Mr. Théo. Bedard, Lac aux Sables,

“1. apostolat des femmes chrétien­
nes", par l'abbé Dclahayc ; Petit 
Larousse, illustré ; Noëls anciens 
dans la Nouvelle - France”, par 
Mayrand ; ou 20 exemplaires de 
“L’apostolat en Afrique", demi re­
liés ; demi broches.

LAISSENT MONTREAL 
(Tous les Jours)

Pour Quebec et Rivière à Pierre, A y 
heures a. m.

Pour Sliawinigan Falls, Rivière A 
Pierre ci U nmd'Mère, à 3.30 heu­
res i). ni.

AUX CORPORATIONS MUNI­
CIPALES ET SCOLAIRESma

Pour L'EpIphaule, JolieUe et Salai- 
Jérôme a 0.30 p. tu.

Pour Saint-Jacques et ltawdou, A 9.00 
heures a. ni. et 0.30 heures

Il est constaté depuis longtemps par 
les courtiers cl les Banques que les pro­
cedures légales suivies par les Corpora­
tions pour autoriser leurs emprunts 
sont constamment empreintes d'irrégu­
larités bien souvent coûteuses et qui 
quelques fois mémo exigent le renvoi 
du règlcmee).

Pour obvier A cos difficultés et ennuis, 
nous avons décidé d’agir gratuitement 
comme agents des Corporations dont 
nous achèterons les debentures à l’ave­
nir et de faire préparer, à nos frais, les 
règlements d'emprunts par des avocats 
spécialement versés dans la loi munici­
pale, qui, en mémo temps, dicteront à 
ccs Corporations la procédure légale 
qui leur est propre.

Nous nous croyons justifiés d’apporter 
cette Innovation dans nos nllnires en 
vue du grand nombre de Municipalités 
dont nous surnoms les courtiers.

René-T. Leclerc, Gérant

%V

«64
###

p. m.

LAISSENT JULIETTE 
7.20 a.m., 10,15 a.m., 3.10 p.m.

Pour L'Epiphanie, L'Assomption, 
Ciiurleiuugiie, Montreal, etc.

1U.2U ci.m.
Pour Salutu-Elisabeth, Saint-Nur- 
bon, tinawimgan Falls, Grand Me 
ru, Saiiil-Uajmoud, Quebec, Glu 
eoutimi.

4.55 p.m.
Pour Sainte-Elisabeth, Saiiit-Nor 
ben, tilmwiuiKiin Falls, Granu Mé 
re et Rivière à Pierre. 

o.20 a.m.
Pour Saint-Jérôme, llawkesbui y 
ULlawu et les points intermedia, 
res.

on %
VOUS RAPPELLEZ-VOUS VOTRE 

PREMIERE LEÇON DE DIRE 
L’HEURE 7

IL EST UNE HEURE MOINS DIX, LA 
MONTRE ETAIT UNE WALTHAM.

; ment que 1 on puisse *tr procurer pour 
'indigestion et le sang impur. Elles 
m'ont guéri d Indigestion, dont j'ai «ouf- 
ferl durant quelques années.

“Ce certificat est donné sans sollicita 
ion, de telle sorte que d'autres ncdoiven' 

pas venin leur argent en achetant de 
mëdicim-s d'aucune valeur lorsqu’ils 
vent avoir les Pilules du Dr. Chase 
les Rognons et le Voie, qui j’en suis 

, vaincu -ont les meilleures.'* ...
I.es Pilules du Dr. Chase pour 1rs Rog­

nons le hotte et le «oie, une pilule A Ta 
dos,-. 35 contins, chez tous les march- 
.unir, ou Kdmanson, Bate-. U Co., Limited, 

1 credo

seulement, à l'oeuvre qu’il s'agit 
d'aider, mais encore aux avanta­
ges tant spirituels que temporels 
offerts, pour stimuler le zèle. L’on 
peut se procurer, gratis, ce petit 
pamphlet, qui vaut la peine d'être 
lu, chez les Soeurs Blanches, 41, 
des Remparts, Québec, eu person­
ne ou par correspondance.

Par une innovation heureuse, 
les auteurs de "Pour les Missions,
! .’apostolat en Afrique’, offrent 
aux zélateurs, zélatrices et aux 
abonnés, l'avantage si grand de 
vingt-quatre messes dites à Québec 
et en Afrique, deux chaque mois, 
durant cinq ans. Ccs messes sont 
fondées avec la permission de Sa 
Grandeur l’Archevêque de Québec 
et applicables aux défunts, 
chaque reçu d’abonnement, une dé­
claration, signée par Sa Grandeur, 
attestant la fondation de ccs mes­
ses, est reproduite.

On nous informe, qu’en sus, les 
Révérendes Soeurs offriront aux

La montre Waltham était la meil­
leure, alors est encore la meilleure au­
jourd'hui.

SI vous voulez avoir une bonne mon 
Ire, la meilleur pour votre argent, ve­
nez choisir dans mon assortiment de 
MONTRE WALTHAM.

J'ni des montres Waltham de tous 
les grades et de tous les ptix.—Cha­
que montre d’une meilleure valeur pas 
slide.

pou'
con- ARRIVENT A JOLIETTEAvis aux personnes que l'Oeu­

vre, les avantages spirituels, et les 
primes peuvent intéresser.

L'abonnement est au prix ordi­
naire, 50 sous.

O11 peut se procurer des carnets 
de souscription, chez, les mêmes 
Soeurs Blanches, par corrcspon- i 
dance ou personnellement.

10.20 a.m.
De .Montréal, Uliurleinugiie, L’As 
boinipiioti, L'Epiphanie, etc.

4.55 p.m. et 6.50 p.m.
Do .Montreal, Charlemagne, L'As 
soiuptiou, D Epiphanie. etc.

Lu tram de U.5U ipiiitu Juliette 
pour Saint-Jérôme, à 6.50 p.m. 

10.20 a.m. et 3.10 p.m.
De Sainle-Eliaubeth,

CANADA INVESTMENT,
LIMITED»

8 B’I'v’d St-Laurent 
Montréal#

3 #efUVt Aÿyyr ,-Vc: JWvefr ******
ij NüTflE BEAU LALEH3RIER PüU,ri

1912
Salnt-Nor 

huit, Sliawinigan Falls, Rivière à 
Pierre et Grand'Alôro.

8.30 p.m.
De Hawkesbury, Saint-Jérôme, Ot 

. lawa.

ROMUALD CHARLAND,
HORLOGER-BIJOUTIER

B. P. 304 

ASSUREZ-VOUS DANS DES 
COMPAGNIES SOLVABLES

Tel. Bell 120

DEFENSE D'AVANCER.
%

JE soussigné, fais défense d'avancer 1) s-r* envuyoKrati» 
fl qui que ce soit excepté il mo 1 épou­
se. sans une autorisation signée et 
écrite do ma main.

Voisin du Un­
real i de Poste .lolictlc.

Sur 23f1.aurn v« li.-uiy.d, doux 
v «1rs SMVfldi I. bsUeU {

| FARINE PREPAREE XXX \
$ de liROCin * H.1RVIE * 

d 14 Roz er rurv voktreal ç
f t« fifhl trcdl! «V 13 Mlf./urj <>

V V & WWW V

E. G. FICHE & CIEXXXcomme eux, en
Le train du dimanche part de Aient 

réal 11 U. 15 lus a.m., pour Juliette et 
Sliawinigan Falls, arrêtant

(Successeur du Lt. Col. E. G. Plché) 
Représentant les meilleures compa­

gnies Anglaises, Américaines ot 
Canallemies

Feu, Vie, Accidents, Garantie, Bris de 
Glaces, Responsabilités 

de Patrons

TAUX LGS PLUS BAS
20 ANNEES D'EXPERIENCE 

Liquidateurs, Commissaires et audi­
teurs

PLACE BOURGET, . JOLIETTE.

I.ECTAXCE MAILLE 
Stc-Ellsabeth, 23 nov. 1911. CHASSEURS

cxpddicz-nous vos

FOURRURES
a lu u tes

les stations intermédiaires, départ de 
JolieLle pour retourner A Montréal, u 
.«.20 heures p.m.

Embranchement de Itawdon.. Dé­
font de Juliette à 6.50 heures p.m., le 
dimanche A lo.-IU heures

23 nov 4 fs.

ïmmmAVIS A TOUS LES CULTIVATEURS

a.m.mJ’ai besoin d'une grosse quantité de 
tabac en feuilles, No 1, No 2 et No 3.

Ainsi donc tous ceux qui en ont, 
voudront bien m’en envoyer un échan. 
tlllon de 5 à 10 livres par express avec 
les prix. Je pales comptant 

J. E. BORDELEAU,
Négociant en Gros,

Jonqulêres,

ot nous voue donne­
rons les plus haute 

Prix du Marché.
XXX

• ~y Pour taux, horaires et autre» informa 
Dons, s'adresser aREVIILON FRERES

LIMITED
134-135 BUE McBILL 

MONTREAL, P.Q.

pour CADEAUX de MOE11, 
et du JOUR de 3L/AIM

GUY TOMBS,
Agt. Gén. des Pass., Montréal. 

C. G. MacPHERSON.
Agent, Juliette

Zi
ou

%m
Un cadeau toujours d’actualité et qui reçoit invariablement l’accueil 

le plus flatteur et le plus empressé.
iSfrZP. Q. SIROP DU Dr FRtD. DEMERS POUR 

LES ENFANTS
est un trésor pour tous les besoins 
'les bébés et enfants, et bien supérieur 
il tous les autres sirops. Demande/.- 
lo toujours. En vente partout. Dépôt 
3b9a rue St-Denis, Montréal

Nous donnerons gratis A tous 
les chasseurs qui nous feront un 
envoi île fourrures, notre livre
“Lo Fidèle Compagnon du 
Chasseur”.

TCI. Bell 249.Lac St-Jean. mm.■ 16 nov 4 fa. KALIL ZAINE&Cie

LES GANTS PERRIN pour HOMMES, FERMES =t ENFANTS:
Marchands en Gros et en Détail 

Etoffes à Robes pour Femmes et En- 
fants, Articles de Fantaisie, BIjoute- 
ries, Vêtements tout Faits, Coutelle­
rie, Valises, Mercerie, Rubans, Articles 
pour Fumeurs.

Une Visite est Sollicitée.

51 Notre-Dame, Juliette, Gué.
29juln timole

rz se distinguent par leur coupc irréprochable, leur souplesse et 
leur durée.

Ne pas oublier que tous les mardis, 
M. Albert Gervals, agent de la Tein­
turerie Bcllefeuille. de Trois-Rivières.
successeur de M. Jos. Gonthler, envole 
le» commandes de hardes à teindre 
qu'on veut bien lui confier et que l'ou- 
vrege est garanti et de première qua- 
II*

No* dents Font tr£sl»elles, 
h^tmtiirHIrs, garantie*.w Toutes les Nuances a la B"ode, dans fautes les Pointures •Julul.m

INSTITUT DINT4INK 
FHANCtl 4MI.KICAINEN VENTE PARTOUT Jiiitirjwrt1 ANNONCEZ DANS "L'ETOILE DU 

NORD", ÇA VOUS RAPPORTERA 
PROFIT.

1U2 Rue Salnt-Dctii», 
Montréal.

. Zmerejno



y;
L’ETOILE DU* NORD, JEUDI, 7 DECEMBRE 1911

Résolutions de * La Banque nationale *mCondoléances. tyimv.Province de Québec,
District de Joliette.

LA CORPORATION DE LA 
VILLE DE JOLIETTE.

Extrait des minutes d’une as­
semblée du Conseil de la Ville de 
Joliette, tenue le 1er décembre 
1911 :

“M. le maire exprime au conseil 
la peine que lu: cause la mort de 
Monsieur Adolphe Fontaine, un 
des plus anciens et des plus respec 
tables citoyens de cette ville.

11 sait que la disparition de cet 
homme de bien va causer d’uni­
versels regrets et il croit que ce 
conseil doit s’unir au deuil général, 
le conseil se plaisant à reconnaître 
les services rendus à la ville par 
M. Fontaine qui ' fut Conseil­
ler durant plusieurs années et qui 
remplit avec distinction la charge 
de Premier Magistrat de cette vil-

M. le conseiller Durand, appuyé 
par M. le conseiller Dufresne, 
propose :

Que les paroles de M. le Maire 
soient entrées au Registre des Déli­
bérations de ce conseil comme 
comportant l'expression des senti­
ments des membres du conseil. 

Adopté”.
Vraie copie extraite des minu­

tes d'une assemblée du conseil de 
la ville de Joliette tenue le premier 
décembre mil neuf cent onze, à la­
quelle assistaient Son Honneur le 
Maire et tous les conseillers.

Donné à Joliette c- deux décem­
bre mil neuf cent onze.

A. L. MARSOLATS, 
Scc.-trés. de la ville de Joliette 

XXX
Province de Québec,

MUNICIPALITE SCOLAIRE 
DE LA VILLE DE 

JOLIETTE.

m

CAPITAL $2,000,000 RESERVE #1400,00*

DEPOT de $1.00 ou plus accepté; l'Intérêt cemptaat dm tour du dépôt 
L'INTERET EST PAYE DEUX FOIS PAR ANNEE au plus haut taux

Combien rencontrez-vous de personnes qui, en réponse à votre question sur l’état de leur 
santé, vous répondent avec l’accent du découragement :

—Je 11e me sens pas dans mon assiette, je suis fatigué, accablé, je n’ai pas le moindre goût 
au travail et, cependant, je ne suis pas malade.

Vous avez là les symptômes de la neurasthénie à son début: une défaillance du système 
nerveux surmené.

h'lillf/l

1 courant vœàv CINQUAN8*ErDEUX BUREAUX distribués sur tous les points utiles de 
U province.

111
Nos mandats de voyage sont payable» au pair partout

Notre bureau de Parle, (rue Boudreau, 7 Square de l’Opéra) offre des 
avantages exceptionnels au public voyageur.

:

:

! %
It Nous portons une attention spéciale aux affaire# qui nous Tiennent par 

la malle.r
Le VIN ST MICHEL!i! li'i Noua sollicitons votre patronage et vos dépôts.

SOUVENEZ-VOUS QU'UN DOLLAR EPARGNE EST UN DOLLAR GAGNEii

FRED. J. DORION
! laolanconvient tout particulièrement il cette catégorie de demi-Malades dont la santé nécessite de 

l’attention, des soins, un exercice modéré, du grand air et l’usage régulier d’un bon vin toni­
que pour remonter le physique aussi bien que le moral — et le VIN ST. MICHEL a fait ses 
preuves.

GERANT A JOLIETTE.

■
I 1 i

le. CAPITAL $4,000,000. RESERVE $2,500,000.
CAHTAL PAYE $2,500,OC.

LA BANQUE D’HOCHELAGAI Boivin, Wilson a Cie.Le Vin St-MIchel me prend à 
la dose d'un verre à vin avant 
chaque repat et chaque fois 
que le besoin s'en fait sentir.

i
!

DlMTKI IlUTrUllH POUR I, K C AXA DA. 

ktlkk Etats-Unis
É

I PAIERA OU CAPITALISERA A L'AVENIR LES 
INTERETS SUR DEPOTS D'EPARGNE, DEUX FOIS PAR ANNEE! * 

1er JUIN. 1er DECEMBRE
MONTREAL

-y

Eastern Drug Co. $1.00 SUFFIT POUR AVOIR UN COMPTE A CFTTE BANQUE
l>Kâ'OHITAIltE6 roui l.ICK

tms-UMh
Tout le monde devrait prendre eu uéilouae considération cet avantage 

de commencer à faire des économies: Une Piastre ($1.00) mine a l’Epargne 
l>eut être le commencement de l'aisance sinon de la fortune.

r1*. Fulton St., Boston, sia*h.

it'f Pk
'1

Le* Directeur» de cette Institution sont: Uon. J. D. Rolland, Président;
R. BlckcrUlkc, Vlco-Présllent; Hon. K. L. Béïque, J. A. Valllancourt, A. 
Turcotte, 15. II. Lemay, J. M. Wilson, M. J. A. Prendergast, Gérant-Général; 
K G. I.educ, Gérant.; O. E. Dorais, Inspecteur.

Spécialité: Emet dos crédits commerciaux et dos lettre» circulaire» 
pour les voyageurs, payables dans toutes les parties du monde.

m

s# Vj

JsiBi Ylv

ksij.J

4
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H, BEAUMtER,ûD
J3?B Gérant, Joliettem mXT>.

20 oct lan
%K

«IM
A une assemblée spéciale des 

Commissaires d'écoles de la muni­
cipalité scolaire de la ville de Jo­
liette, tenue au bureau du Secré­
taire-Trésorier, le 2 décembre

mO

WW?:> \m
8MMI

5* 

*

c;' id* r. »
■ iZ, •M1911,

Sont présents : MM. S. A. La- 
vallé, président, Camille Barrette, 
Zenon Bonin, Amédéc Chartier et 
Magloirc Jette, il a été procédé 
comme suit :

Le président porte à la connais­
sance de l’assemblée la mort sou­
daine et imprévue de Monsieur 
Adolphe Fontaine, avocat C. R., 
Inspecteur d'écoles.

H rappelle les éminentes quali­
tés du défunt et so” dévouement 
inaltérable à la cause de l’éduca- 

----------tien.- - S*-perte sera vivement res­
sentie par la ville de Joliette, dont 
il fut le premier magistrat. Scs 
amis conserveront à jamais un ex­
cellent souvenir de celle homme de 
bien, 4e cc citoyen intègre.

Monsieur Camille Barrette ap­
puie les remarques du président, et 
les commissaires décident unani­
mement que le Secrétaire soit re­
quis de transmettre à la famille du 
défunt l'expression des sympa­
thies les plus vives des membres 
de celle commission.

Signé :

X
•il*m

wiHpB ;■\Y» il
. ' ;2S<[3.7>KI

jEwe. !>'I n x

-.——----------i\

te- ,1 m% v;l A ter.i|L £&***(■ rj — _r-
i'v;

:*— r/ .1Les Grands 
Mins de la 
ST. LAWRENCE FLOUR MILLS CO.

- •+,iIt: iz
P'-.'A; I*»»»»**»»**»»»*»»»»$»»**»»*»**»»**»»**»»»»*»»***»*»*Précieux Souvenir emnsr is

smwiict t
* LIMITED

dont les journaux et nos voyageurs vous 
ont souvent entretenus, sont prêts à 
livrer leur nouvelle farine,

RHUMATISME ?15
<5La mort moissonne souvent dans 

nos familles et II fait toujours bon se 
rappeler le souvenir des nôtres, 
lecteurs et nos amis sont priés de 
prcnlro note que l'atelier de l’Etoile 
du Nord" peut exécuter ft quelques 
jours d'avis, des images mortuaires 
avec ou sans portrait, fl des pr'x ré­
duits; afin de donner un aperçu du 
travail exécuté, nous publions ci-des­
sous une formule d'images que nous 
avons fuite dernièrement.

* #Sous toutes ses formes 
Guérison certaine par le fameuxIM 1*

*
ELIXIR ANTI-RHTJMATIQUE *
du Dr Josiii'H Comtois, Médecin-Pharmacien. * 

Prix : £2.50 la bouteille chez les pharmaciens ou J 
par la malle. Sur réception de 15 cents, je vous * 
enverrai un ECHANTILLON qui démontrera son * 
efficacité. *

Consultation à domicile, par correspondance ou * 
chez, moi

Nos ■ LA FARINE ST. LAWRENCEDepuis le 8 octobre les trains cir­
culent comme suit :

/ Jki pour là” production d’une qualité supérieure 
de pain et de pâtisseries.

4 Marques d’égale pureté :
“REGAL” “ NATIOim ” 

“LAIRENTIA” “DAILV BREAD”

rHEGAl Jft
7.05 A. M.

PE m?..Pour Montieal et les stations 
intermédiaires, faisant connec­
tion à St-Martin Jet., pour Ot­
tawa, Ste-Agathc, et le lundi, 
Mercredi et vendredi pour Mont 
Laurier.

Kpr*
A. H -ST.Uvmt

4#* *
* * Nous Garantissons la Livraison 

Tlic St. Lawrence Flour Mllli Co.Limited 
/J/mne HellAfnln 7239 

1110 Rue Noue Uflmc Oue.il. Montreal
IA F ARINE ST. LAWRENCE 

BLANCHE LT PURE LOMMU LE LYS

DOCTEUR JOSEPH COMTOIS,
(Spécialiste, autrefois de Montréal)

Saint-Barthélemy • •
Seul dépositaire a Joliette.

* * •'3 (l* * itiiLlZS. A. Lavallé, Président.
J. P. O. Guilbault, Scc.-Trés. 

[Vraie copie]

* - . Co. Berthler. J 1
* 'ii* \* * N»TipNkü* J. T. GAUDET, Pharmacien. *«r10.25 A. M.a i.a novel-: MKMoiRi; ni-:J. P. O. Guilbault, Sec. 

XXX
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*
Pour Québec et les étalions In­
termédiaires, faisant connection 
ù. Trois-Rivières pour Sbawini- 
gau Falls et Grand'Mère.

->A une assemblée des Membres 
de l’Association Catholique de 
Bienfaisance Mutuelle du Canada, 
Succursale Joliette, No 117, tenue 
au lieu ordinaire des assemblées, 
le samedi, 2 décembre 1911, à la­
quelle sont présents J. A. Martin, 
A. Louis Boucher, J. A. Blette, C. 
A. Boisjoli, Ed. Dugas, M. II. Lc- 
prolion, 1 lector Coutil, et autres 
formant quorum, sous la présiden­
ce de J. A. Martin. Chef-Ranger, 
il a été procédé comme suit :

Proposé par C. A. Boisjoli, se­
condé par J. A. Piette :

Que les membres de la Succur­
sale Joliette, No 117, de l’Associa­
tion Catholique de Bienfaisance 
Mutuelle du Canada, ont appris 
avec regret, la mort de M. Adol­
phe Fontaine, avocat, membre de 
leur succursale, et père de leur dé­
voué secrétaire-trésorier, J. 
Fontaine ;

Mi
A: A A Je Suis Prêt à Prouver Que 

Je Peux Vous Quérir
O f? 1 | Lazare ôtemberg |I: LE PLUS GRAND ASSORTIMENT A JOLIETTE I

11,20 A. M.
Pour St-F61lx et St-Gabrlel de 
Brandon.

if 4.15 P. M.
Dans Ce But Je Fais Cadeau de $10,000 De RemèdesPour Montréal et toutes les sta­

tions intermédiaires, faisant con­
nection ù. St-Martin Jet., pour 
Ottawa et St-Jérûmo, excepté le 
samedi pour St-Jérôme.

: %
Y Consistant dans les articles suivants : Capots de Chat pour ♦> 
A hommes, Walby, Kangourou, Ours, et aussi en drap doublée en A 
A fourrures, de $35.00 à $100.00, ainsi qu’un assortiment de Manteaux

de Dames dans les pelleteries suivantes ; JVIouton de Perse, As- £ trakan, Chien de Mer, Seal uni et Seal garni, et aussi en Vison £ 
J Japonais, et un assortiment considérable de peaux de Mouton de 
y Perse noir de la plus belle qualité, ainsi que toutes espèces de V 
%.♦ poaux de Chat Sauvage, Mouton de Russie, Astrakan, Ecureuil, Rat 
A Musqué, Oppossum, Chinchilla, Thibet, et un grand assortiment de A 
A Tours de Cou, pour être vendus à grand sacrifice, et de plus, corn- 

me par le passé, un assortiment considérable de Capots d'hiver 
I dans les dessins les plus nouveaux et les couleurs les plus va- £ 
j rites, le tout défiant toute compétition, ce que vous pourrez vous
Y convaincre en nous accordant la faveur d'une visite. Y
A-------------------------------------------------------------------- A

N'oubliez pas non plus, nos splendides lignes de chaussures X 
J ' Invlctus ", Geo. A. Slater, le Deresford, McPherson et autres, J 
y pour hommes et pour dames.

FABIEN DESROCHES
Décédé le 13 juillet 1911

A l’âge de 47 ans.

Afin de montrer que, sans aucun doute pos- 
Fihlc, je suis vil jKîssessiuu <1 un remède qui 
guérira li s maux de reins, les maladies de la 
vessie ou le rhumatisme, « elle année, je ferai 
cadeau d'une valeur de «lll.UKI de ce remède 
et chaque personne sotmmntc «l'une de ces 
maladies peut eu obtenir une boîte absolument 
gratis. Tout ce qui est nécessaire est de m'en­
voyer votre adresse.

Je ne veux pas dire que vous devez en em­
ployer une partie ou le tout et me payer si 
vous êtes guéri. Je veux dire que je vous 
enverrai une t>o$tc de ce remède absolument 
sans rien A payer votir vous, un cadeau de ma 
pat t aux malades du monde entier,qui .souffrent 
de l'acide urique, afin de leur montrer oit et 
comment ils peuvent Cire guéris, je ne comp­
terai pas sur un paiement pour ce traitement 
gratuit, ni ne voudrais eu accepter un A pre­
sent ou plus tard si vous 1 envoyiez. 11 est gra­
tuit dans le sens réel du mot.

Durant vingt-cinq ans (un qtnrtde siècle) 
j'ai essayé* de convaincre le public que j'ai 
quelque chose de meilleur que 
n'ont p)ur la guérison de l'obstiné* rhuma­
tisme chronique, pour les mots de reins tor­
turants, pour les ennuyeux besoins d'uriner 
trop fréquents. Mais c'est difficile de con­
vaincre les gens. Us essayent sans succès quel­
ques remèdes, puis abandonnent tout espoir 
et refusent absolument d'écouter, u importe 
qui après cela. Heureusement je suis A pré­
sent en position de démontrer A tues frais, aux 
malades, que j'ai un remède qui guérit ces 
maladies. Je ne leur demande pas de dé­
penser de l’argent pour sc rendre compte, je 
ne leur demande pas de me croire, ni même 
d’accepter la parole de gens respectables, 
tout ce que je leur demande est de me permettre 
de leur envoyer le remède A mes finis. C’est 
certainement une honnête proposition.

Dans ce but j’ai mis de côté dix mille dollars, 
qui seront dépensés pot 
mode. U tic grande partie, 
correcte eu est déjà prête A être envovée. il y 
en aura assez pour tous les malades bien qu'ils 
soient des milliers. N'importe qui en a besoin 
peut eu avoir un peu gratis. Mais afin que je 
sache si vous souffrez réellement d'une des ma­
ladies pour lesquelles ce remède a été composé 
je vous demande de me faire connaître quel 
ques-uns de vos principaux symptômes. Si vous 
observes quelques-uns des symptômes impri­
més sur la liste ci-contre, vous avez besoin de 

remède et si vous voulez m’écrire je serai 
très heureux de vous en envoyer gratuitement 
une boite avec les instructions complètes pour 
en faire usage. I.isez la liste des symptômes, 
voyez lesquels vous observez et écrivez moi dans 
ce sens: “Cher Dr. Te remarque les symptômes 
No.’’ (ici indiquez les nombres), donnez votre 
Age, votre adresse et adressez mol votre lettre. 
Mon adresse est: Dr. T. Frank Lyuott.WO 
Franklin imildin*» Toronto.Can.

I.cs dix mine dollars que je donne, sont dé­
pensés seulement pour la comi>osilion de mon 
remède et lie représentent qu'une partie de l’ar­
gent que je sacrifie A cette cause, car le paquet 
de médecine que je vous enverrai le sera A mes 
frais. De n’imi>ortc quel côté vous regarder, ma 
proposition vous n'encourez aucune dépense ni 
obligation. Vous aurez simplement A faire part 
aux autres malades que vous connaîtrez du 
nom de celui qui vous # envoyé le remède qui 
vous a guéri.

Je promets de faire cadeau de Dix Mille Dol­
lars de remèdes, et je le ferai. Je promets d’en­
voyer A tout maladcqui m’écrira une boîte de ce 
remède, avec les Instructions complètes, le tout 
gratuitement, et je le ferai. Je peux dire déplus

A

7.05 P. M.
Pour St-Félix et St Gabriel de 
Brandon.

Maintenant que la mort a fermé ma pau­
pière. que le dernier chant du prêtre du Seigneur 
s'est fait entendre, que la terre a couvert mon 
corps, vous tous que j'ai aimés, priez pour moi.

Tout ce que je vous demande, parents et 
amis, c'est de vous souvenir de moi devant l au­
tel du Seign

Ne pleurez pas je vais A Dieu, je vais vous 
attendre nu ciel, la famille s’y reformera et les 
larmes seront séchées.

10.10 A. M.
vwArrive de Montréal.

eur.
11.20 A. M.

Arrive de Montréal avec les 
passagers des Etats-Unis.Doux Cœur de Jésus, soyez mon amour !

I s»° Jours il'hui tini if)
Doux Cœur de Marie, soyez mon >:ilnt !

( S' ’ojou * s il t mln/gmcr)
1.15 P. M.

B. Arrive de St-Félix et St-Gabrlel 
de Brandon.

les nMires
DR. T. FRANK LYNOTT

qui fait cadeau do 510,000 do remèdes.

IVm Jésus miséricorde !
Adopte.

Propose par M. IT. Lcprohon, 
seconde par A. L. Boucher :

Que les membres de cette suc­
cursale, offrent à la famille Fon­
taine et en particulier à M. J. B. 
Fontaine, toutes leurs sympathies 
et leurs sincères condoléances ;

Adopté.
Propose par Bd. Dugas, secondé 

par Hector Coutu :
Que copie des présentes soit 

transmise à M. J. B. Fontaine et 
aux différents journaux, pour pu­
blication ;

jours (i'tmli./tffncf)
7.05 P. M.Une communion, une prière, s'il vous pluil :Arrive de Montréal avec les 

passagers de Québec, Trois-Ri­
vières, Berlhtcr, etc.

J. E. POIRIER, Agent.

■ !:! (|UC cette médecine n été certifiée devant le Cou- 
v« rncmeiit connue s'adaptant dans chaque dé­
tail aux conditions requises. Ce remède arrêtera 
le rhumatisme, il arrête ra les douleurs dans le 
dos. il arrêtera les désirs d'uriner trop fré­
quents. Il guérira, calmera et renforcera, vous 

ineux sous tous les rapports quand vous 
l'aurez employé. Il n’y n pas un ingrédient 
qui puisse vous nuire, mais tous vous profite­
ront. Tout ce que je vous demande est de 
l’employer vous-même afin que vous puissiez 
être personnellement convaincu.

Kn raison du grand nombre de demandes, j’ai 
fait imprimer dix mille exemplaires de plus de 
mon livre médical. Ce livre est nouveau et 
scientifiquement moderne et contient les de­
scription* complètes, symptômes,causes,effet* 
et guérison* des maladies des reins, de la vessie 
et rhumatismales. Tous ceux qui écriront pour 
le remède gratuit recevront un exemplaire 
de ce Grand I.ivrc Médical Illustré—le plu* 
grand qui ait jamais été écrit pour distribution 
générale et gratuite, sur ces maladies.

Si vous avez 1 résolu d’un remède comme le 
mien, si vous êtes anxieux d'être guéri et ne dé­
sirez pas dépenser de l'argent A C11KRCIIKR 
une guérison, éerivez-moi. Lisez la liste de sym­
ptômes et éerivez-moi aujourd’hui.

Ceux qui voudront su procurer ces 
imngcs mortuaires avec ou sans por 
irait peuvent nous envoyer leur com­
mande et nous leur promettons à lotis, 
pleine et entière satisfaction.

Quant aux personnes qui voudraient 
avoir la photographie île leurs chers 
défunts, elles sont priées de non- 
faire parvenir leur commande nccom 
imgnée du portrait de la personne, 
ayant le soin de nous Indiquer le nom 
do cette personne, son âge, l'endroit 
du décès, lu date et l'année, 
prenons des commandes par n'importe 
quelle quantité et pouvons les oxpé 
d 1er â n'importe quelle adresse.

Lazare Steinberg!
NO 2 PLACE LAVALTRIE, JOLIETTE jf

y v»*«{♦*'*«*« »%» ♦j*e*eMiKKM»H«*,M****4«M**

:
%
:

TELEPHONE 49.

DR G. M. BLONDIN ilr composer mon rc- 
. absolument fraîche etNous payeronsNettoyage et Teinture des Vête­

ments d'Hommes
Nous nettoyons et teignons les 

vêtements d'hommes il votre en­
tière satisfaction. Nous ren­
voyons les habits comme neufs.

PRIX MODERES

Chlrurglen-Dcntlsto
21 Place Lavaltrle, Joliette.

Bureau ouvert tous les jours de 8 
Itrs a. m à (i lirs p. m. et le soir, les 
lundi, mercredi et vendredi, de S 
lira a 9 lira p. m.

Nous les fias hauts prixAdopté.
Signe :

J. A. Martin, president.
J. M. Monder, scc.-archivistc. 

[Vraie copie]
J. M. Mondor, scc.-archivistc.

d« marché pear mon
28sept 6m

Peaux VertesA LA MODE I A LA MODE ! La Teinturerie Gonthier Les Symptômes sont:
1 -Douleurs dans II dos.
2— Besoin tréqusnt d'urinir,
3— Brûlera ou obstruction de l'orlns.
4— Douleur ou sensibilité dans Is vessie 
6—Douleur de la prostate.
6— Douleur ou gaz dans l'sslomse
7- Débilité générale, faiblesse, étourdissement.
6—Douleurs ou sensibilité sous Iss eûtes droites.
9— Enflure sur uni partie du corps.

10— Constipation ou troubles du foie,
11— Palpitation ou douleur sous Iscoeer
12— Douleur dans le hanche.
13— Douleur dans le cou ou la 111e.
14— Douleur ou sensibilité dans Iss reine.
15— Douleur ou enflure dis articulations.
16— Douleur ou enflure dsa muscles.
17— Douleur ou sensibilité des nerfs.
16—Rhumatisme aigu eu chronique._ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _

AVIS
de toutes sortes et garanti,we.

Assortiment Correct et 
Prompt Paiement.

REVILLON FRERES

(Ferd. Bellefeuille, Successeur)M. B. A. Leprohon, tailleur fiulilo 
nntilc. autrefois de la rue Notre-Dame, 
Montréal, fait partie maintenant d» la 
Maison J. IL Louage, IGG rue Sto^Ôk- 
thcrlne Est, Montréal, près do l'édl- 
(lco do “La Patrie.

SI vous désirez un habit confection­
né avec art, et fait par dee ouvrière 
d'une compétence reconnue, allox voir 
M. B. Leprohon.

AU PUBLIC.—M. Frs- Rlvest, mar­
chand-épicier, coin des nice St-Bar- 
thôlciny et do I.maudière, Joliette, In­
forme les citoyens du district de Je- 
Hotte, qu’il achète toujours les peaux 
do hoeufs, chevaux et veaux, etc., aus­
si toutes sortes do fourrures.

M. Hlvost Importe et offre on vente, 
il bas prix, toutes sortes de bonnes 
pommes.

230 NOTRE-DAME 
TROIS-RIVIERES, P. Q.

Tel. 331.

CACHETS DU Dr FRED. DEMERS

Guérison en G minutes do tous maux 
cio tète. Exigez toujours le nom du Dr 
Deniers gravé sur chaque cachet, ce 
sont les seuls vraiment bons. En

I

Les “Leedtr," decs le commerce 
de le fourrure dans le monde entier, 
ENVOI GRATIS de netre Liste de 
Pris

Agent pour Joliette,

ALBERT GERVAIS.vente partout. Dépflt 309a rue St-
Denis, Mentrdsl,

1*4 et IM rm HeOHI. M.itreel.tjulnlsn îîju&lmntnonr. #*. 23 novdfs.
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—Mademoiselle Eugénie Che­
valier remercie cordialement tou­
tes les personnes qui ont contri­
buées au grand succès de son con­
cert de charité.,des remerciements 
sont adressés au clergé qui a re­
haussé ce concert de sa présence, 
des remerciements aux demoisel­
les et messieurs qui ont gracieuse­
ment prêté leur concours, au pro­
fesseur d'élocution, aux musiciens 
et chantres qui ont accepté de 
prendre part au concert.

A tous un merci sincère.

—Le fonds de commerce de M. 
J. O. Grégoire, marchand de chaus­
sures, a été vendu vendredi der­
nier, à M. Abel' Tremblay, de St- 
Jacqucs Nord. Ce.dernier conti­
nuera au même endroit à tenir un 
grand magasin de chaussures bien 
assorties.

—Un bon forgeron trouvera à 
se placer immédiatement en s’a­
dressant à MM. P. H. Massue et 
Cie, Rawdon, Co. Montcalm.

Bière Dawes’Unepë£pe!ti?"een Piiar m m ie
Boucher

—Mardi, 5 décembre était le 
Oyièmc anniversaire de naissance 
de Dame Vve Landry Chaput, née 
Amanda Gcrvais.

A cette occasion, scs enfants, 
son gendre, ses frères et soeurs, 
belles-soeurs, ses petits enfants et 
neveux et quelques intimes lui ont 
présentée une adresse dans laquel­
le étaient dictés leurs souhaits de 
circonstance accompagnés de nom­
breux et riches cadeaux.

Scs petits enfants et neveux ont 
aussi à leur tour exprimé à leur 
grand’maman, tante et marraine, 
leurs sentiments de reconnaissance 
et lui ont offert une bourse en or 
accompagnée de deux adresses et 
déclamations.

Les parents au nombre de 33 
ont passés d’agréables moments et 
chacun était heureux de présenter 
à Madame Chaput leurs compli­
ments d'usage et leurs souhaits de 
longue vie.

—Mardi prochain, le 12 dé­
cembre. aura lieu à leur salle de 
réunion, l’élection des officiers de 
la Cour St-Barthélemy No 249. de 
l'Ordre des Forestiers Catholiques.

A cette assemblée, il sera ques­
tion de choses très sérieuses et im­
portantes pour tous les membres.

M. Camille L. DeMartig" v. chef 
Ranger Provincial, sera présent à 
celte réunion.

Que tous les membres soient pré 
seuls et viennent saluer le premier 
magistrat de cette société.

Feu M. Adolphe Fon­
taine, avocat C. R.L'Etoile du Nord

«s0
Imprimée et publiée par

ALBERT GERVAIS. VA FAVORITE
IOOans*

l,a guerre entre l'Italie et la 
Turquie n'est pas encore terminée 
et la révolution bat son plein en 
Chine, et voilà qu'une autre guer­
re est sur le point d'éclater entre 
la Russie et la Perse. Le second 
ultimatum de la Russie ayant été I Un de nos clients nous fesait le
rejeté par la Perse, le gouverne- reproche ces jours derniers que
ment Russe a ordonné aussitôt nous ne disions pas toujours l’ex- 

troupes qu’il avait dirigés sur acte vérité dans notre annonce ; 
la frontière, pour soutenir le pre- c'est-à-dire que nous faisions un 
micr ultimatum, de marcher sur | peu de puff et d'exagération au

sujet des produits que nous an- 
Lc premier ultimatum de la Rus-1 noncions, etc. 

sie demandait d'abord le renvoi Ainsi il nous fesait remarquer, 
immédiat de M. Morgan Shuster au sujet de notre annonce du 12
l'Américain, nommé trésorier-gé- octobre dernier et dans laquelle
néral de Perse, il y a quelques nous faisions une mention spécia- 
mois et chargé de ré-organiser les le des SAVONS ; il ne voulait 
finances du royaume du Shah, à pas croire que nous avions des sa- 
causc d'une prétendue insulte faite vous allemands, français, anglais, 
par ce dernier au consul russe. Le américains et canadiens—et que 
second ultimatum demande en sus nous tt avions pas un assortiment 
le paiement d'une indemnité pour | de $500 de savons, etc. 
couvrir les frais d’envoi de trou-

Un homme de bien disparait de 
la scène de ce monde.

Vendredi dernier, 1 décembre, 
vers 9 heures p. m., la nouvelle se 
répandait à travers la ville ave ra­
pidité que M. Adolphe Fontaine, 
avocat, C. R., et inspecteur d'éco­
les de ce district , venait d'être 
frappé de mort subite. Après infor­
mations, la nouvelle était malheu­
reusement fondée et a attristé un 
grand nombre d’amis, car toutes 
les personnes qui ont été en rela­
tions avec le défunt avaient ap­
pris à l'estimer et l'appréciaient à 
sa juste valeur ; toujours on le ren­
contrait sur le chemin de la vie au 
champ d'honneur.

M. Adolphe Fontaine a joué un 
rôle important à Juliette et a pris 
part à tout progrès depuis son ar­
rivée au milieu de nous.

11 naquit à St-Jacques de l'Achi- 
gan, le if> avril 1840, a été reçu 
avocat le 7 juillet 1862 et vint alors 
se fixer à Juliette.

lui tSfîô il fonda la “Gazette de 
Juliette” qu'il dirigea jusqu'à la 
fin de l'année 1881. La direction 
qu’il donna à son journal, la note 
juste au mouvement progressif ai­
dant de sa plume les personnes 
qui travaillaient au développement 
de la ville de Juliette, le placèrent 
vite à la tête de nos destinées.

A différentes reprises il lit partie 
du conseil municipal de la ville, 
fut élu pro-maire de 1886 à 1891 
et c’est à celte époque qu'il fut 
choisi comme premier magistrat 
de Juliette.

lui 1887 il fut nommé conseiller 
de la reine, et inspecteur d'écoles 
pour les comtés de llcrthicr et Jo- 
lielte. il a été secrétaire-trésorier 
de la Société d"Agriculture de [0- 
lictte durant un grand nombre 
d'années aussi secretaire du Cer­
cle Agricole de la paroisse St-Clis. 
Formulée : dans plusieurs socié­
tés de secours mutuels, où il a oc­
cupé plusieurs charges qu'il a rem­
plies avec honnêteté et justice.

M. Fontaine était doué d'un ca­
ractère aimable, très instruit, chré­
tien convaincu, excellent père de 
famille, aimant à rendre service à 
tous ses compatriotes. Il apparte­
nait à la Congrégation de la Ste- 
Vicrge et était un des membres zé­
lé de la St-Vincent de Paul, étant 
toujours l'ami du pauvre.

ABONNEMENT :
Un an, payé d’avance . . .
Dana un rayon de 40 milles .... 50c 
Pour les Etats-Unis

En faisant changer votre adresse 
ne pas oublier d'indiquer le nom de 
l'endroit d’où vous partez. Ce point 
est très Important.

'acnussiTKii

75c NOTRE ANNONCE
Chez Nous et Autour 

de Nous
«1.00

_—Les Congréganistes de la Ste- 
Vicrge sont allés réciter l'office 
des morts dimanche dernier, à la 
chambre mortuaire de leur con­
frère défunt, M. Adolphe FonUn­

aux

Téhéran.■Jolicttc, Jeudi. 7 Décembre 1911

ne.Bulletin Religieux
LE “MOTU PROFRIO '

—Les paroissiens de St-Jacqucs 
l'Aehigaii ainsi que ceux de Ste- 
Maric Saloiné méritent des félici­
tations pour avoir assister en aus­
si grand nombre, mardi dernier, 
aux funérailles du regretté Adol­
phe Fontaine.

Cet acte de reconnaissance mé­
rite d'être signalé.

Puisse ces vieilles traditions être 
conservée par les générations fu­
tures !

En vertu du “Molli Proprio" de 
N. T. S. P. le Pape Pie X, en da­
te du 2 juillet 1911, aux jours de 
fêtes d’obligation qui coincident 
avec un jour d'abstinence ou de 
jeune, les fidèles sont désormais 
dispensés de faire abstinence ou 
de jeûner.

En conséquence, la fête de 1 Im­
maculée Conception tombant, cel­
te année, un vendredi, on sera dis­
pensé de faire maigre ce jour-la.

X X X
Avec l'année liturgique, com­

mençaient, le 3 déc., premier di­
manche de VAvait, les prières des 
Quarante-1 fetires à l’église cathé­
drale.

Fidèles aux recommandations 
pressantes de leur curé, les parois­
siens de Joli et te ont assisté en 
grand nombre aux divers offices 
religieux, et se sont fait un devoir 
de s'approcher des sacrements de 
Pénitence et d'Eucharistie pendant 
les Quarante-] lettres.

Le premier jour, la grand’messe 
a été célébrée par le Rév. P. E. 
Foucher, c. s. v. : et Sa Grandeur 
Mgr Archamheault. paré de ses or­
nements pontificaux, assistait au 
trône.

Le second jour, c'est M. l'abbé 
Anthyme Ducharme, vicaire à St- 
Jacqucs de l'Acbigan. qui a chanté 
la grand'mcsse. Et à l’office du 
soir, la société chorale du Sémi­
naire avait bien voulu se charger 
du chant.

La messe de clôture des Quaran- 
te-Ffcures a été célébrée par M. le 
chanoine P. Sylvestre, curé de 
Saint-Gabriel ; et Mgr l’Evêque 
assistait au trône.

A l’occasion de ces prières pu­
bliques en l'honneur de Jésus-Hos­
tie, la cathédrale, particulièrement 
aux offices du soir, présentait un 
aspect vraiment féerique par sa 
brillante illumination et la beauté 
de ses décorations. Aussi nous en 
prenons occasion pour féliciter le 
Rév. Frère Carter et sm assistant 
le Rév. Frère Rémillard, qui ont 
présidé à ces décorations avec tut 
goût si sûr et si délicat.

Puissent toutes ses prières qui 
sont montées du coeur des fidèles 
vers le trône de Dieu, et toutes ces 
belles ccrémonis religieuses faites 
en l’honneur de l’Eucharistie atti­
rer sur la paroisse de Joliette une 
pluie bienfaisante et abondante de 
grâces et de bénédictions.

XXX
Les membres du Cercle Bourget 

de Joliette donneront leur séance 
les 11 et 12 décembre prochain à 
la salle du marché. On y joura 
un drame “La Goutte de Sang" et 

| une comédie “Le grondeur" ; i 
y aura en outre de la musique et 
du chaut. Nous espérons que tout 
Joliette ira applaudir aux efforts, 
t nous pouvons dire d'avance, aux 
nouveaux succès de nos jeunes 
gens.

D'abord je vous avoue en toute 
franchise que le chiffre n’est paspes russes en Perse.

D'après la presse européenne, I exagéré et que je ne livrerais pas 
le résultat probable de ce conflit mon assortiment de savons pour 
serait le partage de la Perse entre 18500 piastre comptant, 
la Russie et l'Angletrrc.

A la Ed Dowlcch frère de l’am-1 crédule et à toute autre personne 
bassadettr persan à Berlin a été qui serait peut-être dans le même 
assassiné la semaine dernière. On cas :—Nous avons décidé d’en fai- 
croit que les assassins Vont pris re des installations dans nos vit ri­
pou r son frère. La plus grande an- nés et de grouper ensemble les sa- 
xiélé règne dans la ville de Téhé- vous manufacturés dans les diffé­
rait où il y a îles manifestations | rents pays que nous mentionnons 
continuelles anti-russes.

—M. Adélard Filiatrault, carros­
sier, a ouvert au coin des rues St- 
Pierre et Notre-Dame, Joliette, un 
boutique de réparations pour les 
ouvrages en bois, fer, peinture, 
bourrage, etc. Adressez-vous à 
ce monsieur, vous serez bien ser­
vi. M. Filiatrault a reçu ces jours 
derniers des voitures d’hiver as­
sorties de la manufacture “Mc­
Laughlin Carriage Co”, de Osha- 
\va. Ont., qu'il vendra à des prix 
très modérés.

Une visite est respectueusement 
sollicitée.

—Chez Anthyme Laporte, Reg., 
vous trouverez une jolie montre 
pour peu d'argent.

—Avis aux personnes ayant 
des n’rcnchs appartenant à M. E. 
A. Malo, de les rapporter à son 
propriétaire de suite, sans autre 
avis. E. A. Malo, ferblantier, Jo­
liette. " yd^fs.

—Messieurs les abbés George 
Dugas, ancien missionnaire et 
Euclidc Dugas, ancien curé de 
Ste-Anne des Plaines, sont main­
tenant résidant à l'hospice St-An­
toine de Padotic, St-Lin, P. Q.

—Un homme d'affaires désire 
acheter une bonne épicerie, soit à 
Joliette ou dans un bon centre 
commercial. S’adresser à M. J. P. 
bureau de 1; Etoile du Nord.

—Par respect pour la mémoire 
de feu M. Adolphe Fontaine, an­
cien conseiller et maire de la ville, 
les drapaux étaient à mi-mât sur 
les édifices municipaux, samedi, 
dimanche et lundi dernier.

—A VENDUE.—Une personne dé­
sirant s'établir avec avantage, trouvera 
à acheter il des conditions faciles, un 
restaurant très achalandé, situé au 
No 17 rue St-Paul, .Toilette, tenu par 
M. Arsène Lavallée.

Vu que sa position de grand conné­
table requiert tout son temps, 11 a dé­
cidé d’abandonner son commerce.

23 î.ov jno. j

—Pour un joli cadeau de Noël 
et du Jour de l'An, ne cherchez 
pas.—Allez chez Anthyme Lapor­
te, Reg.. horloger cl bijoutier.

Or pour prouver à ce client in-

ydqfs.

%.plus haut.
Nous invitons d'une manière

Ephrem Laporte, ci-devant de 
chez feu M. Anthline Laporte, informe 
les citoyens de ce district qu'il a ou­
vert au No Oil rue Manseau, un atelier 
d’horlogeries et de bijouteries, où il es­
père recevoir sa part d’encouragement. 
Ouvrages faits promptement, garan­
tis et fl des prix très modérés.

Une autre dépêche de Constan­
tinople communiquée â la presse spéciale ce client et toute autre 
dit que la Turquie, vu l'intérêt des personne qui lu désirerait de vc- 
troupes russes en Perse, a envoyé nir jeter la vue dans nos vitrines 
lu sixième corps sur la frontière afin qu'il ou qu'ils se convainquent 
persane, vu que depuis longtemps que notre annonce ne contient 
elle convoite le nord-ouest de la | toujours que la stricte vérité.
Perse cl qu’elle veut se trouver 
sur les lieux lorsqu’on fera le par­
tage.

/d2fs.

Défense d*Avancer

JE soussigné, fais défense d’a­
vancer à qui que ce soit, sans une 
autorisation signée et écrite de ma 
main.

IGnov 4fs.
NOTRE COMMERCE

—Les personnes qui ont besoin de 
charbon, sont priées de s'adresser il 
M. Ephrem Bolduc, No 3GB, rue St- 
Bnrtliélemy, .Toilette. 11 en aura en 

! vente tout l'hiver. Téléphonez-lui, au 
No 89.

Avec le 19 novembre dernier, 
nous avons terminé notre gième 
année dans le commerce de Phar- 

de Kildare I made à Joliette. En jetant un. coup
-------  d’oeil sur nos opérations commcr-

Melle Gaucher, lille de M. Hor- claies des années passées et en 
misdas Gaucher dit Lemire, est dé- comparant les chiffres avec ceux 
cédée en cette paroisse, samedi de l'année qui vient de finit-, nous 
dernier, victime de la consomption, | nous trouvons en présence de 
à l'âge de 15 ans.

Antonio Guilbeault,
St-Cérard de Magclla.St-Ambroise

30110V. 4fs.
19oct. jno

l'occasion de—Ne manquez 
vous procurer de belles et bonnes 
chaussures il des prix extraordinaire­
ment bon marché. Tout le stock de

LA PLUS GRANDE VENTE DE 
BIJOUTERIES JAMAIS VUE 

A JOLIETTE

MONTRE

chiffres qui nous font honneur et 
dont nous sommes fiers. Nous en 
louons la divine Providence et of­
frons tous nos remerciements â 
notre clientèle toujours croissan-

feuo Mme II. Chambcvland doit être 
réalisé eu argent sous le plus court 
délai possible. Venez voir les réduc­
tions que nous vous offrons.

La Révolution en 
Chine. VALANT $ 15 çoHîi S9.99

Les impérialistes continuent à U- 
perdre du terrain en Chine. La ca­
pitale de la Mongolie, Urga a été 
occupée par la force et a profité 
des évènements pour déclarer son ont largement profité de notre rc- 
indépendance. Il est maintenant duction de ces jour derniers, cette 

les Japonais aident les | semaine.—20 p. c. de réduction,
sur toute •marchandise en caout-

—A VENDRE.—Bois de chauf­
fage bien sec et â bon marché.

S'adresser â M. Abondais Mi- 
reault, rue Richard, Joliette.

30110V 4fs.

NOS PRIXmm Un bon nombre de nos clients

connu que
révolutionnaires. Quelques-uns mê _ ,

se joignent â eux et leur four- chouc—[attention :i notre vitrine 
nissent de la dynamite. I de suces | —

On rapporte que la Mandchou­
rie qui a assisté au mouvement de 
la révolution passivement va main­
tenant se jeter dans la mêlée.

Les dernières dépêches annon­
cent que le prince Chun régent de 
l'Empire et père de l’empereur en­
fant a abdiqué hier en faveur de 
la république, â condition qu'on lui | boite 15c 
assura la vie sauvé et une pension.

—A VENDRE —Près de l’égli­
se et du chemin de fer, une rési­
dence avec boutique de ' voiturier, 
engin â gazolinc, scie â ruban, scie 
ronde, planeur, perceuse pour bois 
et fer, mortoiscur, feu de forge, 
punch shear, meule d'émery et tou­
tes sortes d’outils pour travailler , 
le fer et le bois, vendra â bonnes 1 K# 
conditions. S’adresser à Ephrem w|
Cadicux, St-Jacqucs l’Achigan, Co. Ig
Montcalm.

5686me

fri"M m
Extrait de Malt [Wyeth] la 

bouteille% l—Une servante trouvera une 
position immédiate en s'adressant 
à Madame J. S. Boulet, 5 St-Chs. 
Borroméc, Joliette.

23c mm
9 ^Peignes en caoutchouc qui se 

vendent partout 35. 40 et 50c, ici 3
n3onov 2fs. 4125c

0—N’ouhiiez pas de retenir vos 
billets pour le grand concert qui 
aura lieu à la Salle du Marché, le 
jeudi, 14 décembre prochain. M. 
Arthur Laurendeau, baryton solis­
te à la cathédrale de Montréal sc 
fera entendre, et sera accompagné 
de M. Albert Chamberlain!, violo­
niste de renom. Le piano sera tenu 
par Madame Blanche Hardy Lau­
rendeau.

Ce concert commencera à huit 
heures précises. N’oubliez pas de 
vous y rendre.

Pour les billets, s'adresser chez 
M. Albert (Servais, libraire cl à la 
Pharmacie Boucher.

—Le dernier samedi de novem­
bre, M. Joseph Dézicl, de Joliette 
et Melle Ernestine Pichcttc, de Sl- 
Alexis de Montcalm ont été les 
heureux gagnants à la radie gra­
tuite pour les achats de chaussu­
res chez Jules Breton, Joliette.

J G ACachets pour maux de tête, la 
ou 2 boîtes pour . 25c 

Pain Killer [le véritable], la bou-
17c

ni 30110V 4fs.
:HSS —A VENDRE SANS RESERVE,

tout le stock île chaussures de feue 
Mme II. Chamberlain!, Aucune offre 
ralsoimabk ne psrn refusas. 29julnjno sorti ment complet de montres pour

Messieurs et Haines. Ces montres 
—A VENDRE.—Une maison à .-ont en (lill cu.-e) et garanties, 

deux logements, située sur l'Ave- j U; ptix est surprenant mais c’est 
nue Richard, portant les Nos 102- ; vrai $0.99. 

j 104, à conditions faciles. S’adrcs- : 
sur à F. H. Dubrcuil, 106 Avenue 
Richard, Joliette.

teille
Grande Vente de Bijoux et as-

nc Fontaine, ses 7 fils ; Arsène Brosses a dents 20 p. c. de ré- 
Fontainc, son neveu :Marcel Fon-1 duct ion sur tout notre assortiment, 
laine, son cousin : Dr J. C. Ber­
nard, son neveu.

La levée du corps a été faite par | Acccsoires Photographiques.—Un
Concours d’Amateurs. —5 pias­
tres en Prix.—
Nous offrons 5 piastres en prix

Nous avons donc raison de di­
re que M. Fontaine appartenait à 
cette phalange d'hommes que l'on 
voyait figurer avec plaisir au pos­
te d'honneur mettant toujours en 
pratique les vieilles traditions de 
nos pères. Confrère dans le jour­
nalisme nous l'avons connu intime­
ment et apprécié à sa juste va­
leur. scs nombreux exemples de 
vertu, sa conduite exemplaire lui 
avaient valu l'estime et le respect 
de tout le monde, aussi sa mort 
cause d'immenses regrets dans le 
vaste champ de ses nombreux 
amis. Sa disparition de la scène 
de ce monde vu scs nombreux ser­
vices rendus à lu ville, à ses com­
patriotes en même temps qu’à l’E­
glise catholique le fera éternelle­
ment et à juste titre regretter .le 
ceux qui l'ont connu et qui ont pu 
l'apprécier.

Les maîtresses d'écoles et les 
nombreux enfants qui fréquentent 
ces institutions se rappelleront tou 
jours les bons conseils qu'il leur a 
donné lors de ses visites d'inspec­
tion.

KODAKS

M. l’abbé Armand Fouchcr, cure 
de Villcraic. Le service a été 
chanté par le Révd Père Fouchcr,
C. S. V., assisté comme diacre de I pour un grand concours parmi les 
M. l'abbé R. Forest et sous-dia- photographes amateurs seulement, 
crc, M. l'abbé L. Robillard. 2 prix de 2 piastres et 1 prix de 1

Durant l'office divin des messes piastre.
( :it été célébrées aux autels laté- Sujets :—t. Un snap shot d'un 
taux par MM. les abbés Z. Lippé, de nos hommes d'affaires de Jolict- 
vicairc à St-Paul : H. Lamarche, te se rendant à son bureau, 
vicaire à St-Thomas ; A. Picttc et 2. L'intérieur d'un des édifices 
II. Lcprohon, professeurs au Sé- | publics de Joliette ou du district de

Joliette autant que possible.
Sa Grandeur Monseigneur Ar-I 3. Un paysage de notre hiver 

chambcault a présidé l'absoute" as- canadien autant que possible ans- —Nous avons de jolis cadeaux 
sisté de M. le chanoine Lesage et si de Joliette. de Noël et du Jour de l’An à la
du Révd Père Armand Fouchcr. Nous croyons que MM. les pho- portée de toutes les bourses chez 

Assistaient au choeur : MM. les lograpcs Alain et Beauchamp sc Anthyme Laporte, Reg., horloger 
chanoines Dugas, Picttc et Sylvcs- feront un plaisir d’agir comme ju- C( bijoutier.
tre : MM. les abbés Leblanc, Dor- ges dans ce concours.
val, Olivier, Desrosiers, Thivicrgc, Au cas de divergence d opinion — •"> ^ perdu ou oublie dans a,-,., „ çurr
C. S. V., Père Jolv, Dcsrochcs, de ces Messieurs. 1. s épreuves su- les chars du Canadien Nord en- 
Gcrvais. chancelier Lachapelle, ront soumises à la "Canadian Ko- tre Ste-J,.benne et New-Glasgow, ;^t 
secrétaire de Mgr ; Carrière, Des- dak” de Toronto, et la décision de | samedi, le 4 novembre dernier, une 
chênes. Bcaudrv, Clermont, Beau- cette compagnie sera finale. uto,c en moulon de 1 erse, appartc-

Cc concours est ouvert dès! nant a Mde Joseph Rivcst, de St-
Fspril, Co. Montcalm. Une récom­
pense est promise à la personne 
qui remettra cet objet de valeur à 
son propriétaire ou au bureau de 

Nous n'avons encore trouvé per- L'Etoile du Nord. 
sonne pour nous représenter à la

2 montres seront données en ca­
deau et seront tirées au sort, le sa­
medi, 13 janvier 1012.

Chaque achat de un dollar ($1 00) 
vous donne droit à un vote sur ce 
tirage. Pensez-y.

J. Armand Lachapelle,

30I10V. 2fs.
—A VENDRE.—La propriété située 

sur la place du marché et autrefoisXXX
occupée par M. H. Cliambcrland & 
Cie. S'adresser sur les lieux ou ù. M. 
S. Perrault. St-Amhrolsc.

Evêché de Joliette,
7 déc. 191 r.

M. l’abbé Elzéar Dufour, curé 
du Cap-Chat, diocèse de Rimous- 
ki, décédé le 18 novembre dernier, 
était membre de la Société d'une 
Messe [section provinciale].

Irenée Gcrvais, 
pire, chancelier.

JOLIETTE, H. Q.29julnjno

La Banque “Eastern Townships”
Capital et Réserve, $5.250.000.

minairc.

BUREAU CHEF SHERBROOKE, Qné,Etablie en i S59
S. 11. C Minrr. Vicf.-l'réridcnt, 

,/. Mur/.iiiliiui, Oirunt (Jénrrut.
Wm. FarweU, Pn'xiili'ut,

DÉCÈS iS2 SUCCURSALES DANS LA PROVINCE DE QUEBECydqfs.
A Stc-Marie Salomé, le 1 dé­

cembre 1911. est décédée à l’âge 
de 69 ans. Madame Lucie Stc-Ma- 
rie, épouse de M. Amcdéc La jeu­
nesse.

Elle laisse pour déplorer sa per­
te son époux. 3 fils et 4 filles : Da­
me Alcide Larivicrc, de Joliette ; 
iDamc Albert Ricndcau. Dame- 
Marcel Lajoie, de la Pointe St- 
Charles ; Délie Malvina Lajcuncs- 
sc, M. F. Lajcuncssc, de Natte, R. 
I. ; Philias, Joseph La jeunesse, de 
Ste-Cunégondc de Montréal.

Les funérailles ont eu lien le 4 
décembre à Stc-Maric Salomé, au 
milieu d'un grand concours de pa­
rents et d'amis.

L’Etoile du Nord offre ses sin­
cères condoléances à cette famille 
en pleurs.
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(loin. Archambault et quelques au-
maintenaut et durera une couple 

Toutes les communautés reli-1 de mois. Nous en parlerons cn-
I.’Etoile du Nord a publié du­

rant plusieurs années de ses bons 
écrits qui, nous en sommes sûrs, 
ont laissés d'excellents souvenirs.

M. Fontaine était en outre un 
compilateur et antiquaire.

Comme journaliste, il s'est dis­
tingué et laisse à ses confreres de 
nombreux exemples à imiter.

Le défunt était âge de “t ans et 
7 mois.

Les funérailles de cet homme de 
bien ont eu lieu à Joliette. mardi, 5 
décembre, au milieu d'un concours 
extraordinaire de parents et d’a­
mis venus, les uns de Montréal, 
Québec, St-Jacqucs de l'Achigan, 
Ste-Maric Salomé, l'Epiphanie, 
St-I.iguori, St-Ambroise, etc.

Les porteurs du corps étaient : 
ÇlIM. Auguste Belleville, Chs 
Cbamberland, dis I lainauit, Attg. 
Charrette, Jos. l'âgé et Edmond 
Dugas.

Les porteurs des coins du poêle 
étaient tenu par MM. Chs Leblanc, 
[. B. A. Richard, Dr Sheppard, J. 
M. Tellicr, M. P. P., Aimé Rio- 
pcl et Salomon Venue.

Le deuil était conduit par MM. 
Zenon, Alphonse, Beaulieu, Jean- 
Baptiste, Leon, François et Àntoi-

tres.

gieuscs de la ville étaient repré­
sentées. L'église cathédrale était 
brillamment illuminée. Le choeur

core.

Witiilaor Milia

de chant a execute avec grand sue-, . , ...
ce, la messe des morts harmonisée. Icam|mgne ; un jeune homme actif

et intelligent s y ferait pourtant un
lion salaire.

—On demande des servantes. S’a­
dresser au Frère Procureur, St-An- 
sclm's Academy, Itawdon, P. Q.

Département d’Epergne à tous nos bureaux.
monde entier.

Correspondent dans le
L'église était littéralement rem­

plie de fidèles qui sont allés ren­
dre leur dentier hommage à ce 
bon citoyen.

La longue suite que formait le 
cortège funèbre démontrait bien, 
combien était en haute estime le 
regrette M. Fontaine.

Après le service, les restes mor­
tels ont été conduits au cimetière 
de la ville et déposes dans le ter­
rain de la famille Fouchcr, et 
c’est là que maintenant il dort du. 
sommeil des justes.

U11 grand nombre de messages, 
lettres de sympathies, offrandes de 
messes, bouquets spirituels et tri­
buts floraux ont été déposes sur 
la tombe de ce bon et grand patrio-

9 nov Jno J. B. HEBERT. Gérant de Joliette.
Lbte jeune fille connaissant le 

commerce trouverait immédiate­
ment de l’emploi en s'adressant à 
notre pharmacie.

la mère, prudente, lui 
fait prendre de suite 
une dose deQuand Bébé est Malade

SIROP ÛAKISGA UVIN
FORESTIERS CANADIENS
Tous les membres appartenant à 

l'Ordre des Forestiers Canadiens 
et faisant partie de la Cour Joliet­
te. No 798 sont priés de se réu­
nir à la salle des sociétés, à 8 lirs 
p. m„ le 3èmc jeudi de décembre 
prochain pour légiférer sur de 
très importantes questions dans 
l'intérêt de la Cour et de l’Ordre 
en général.

Naissances
■ —A Ottawa, dimanche, le 2Ô no­

ir vembre dernier, l'épouse de M.
Ernest Lambert, une fille, qui re- 

* çut au baptême les noms de Ma­
rie-Bernadette-Aline.

Parrain et marraine : M. Geor­
ges Beaupré et Délie Beaupré, on­
cle et tante de l’enfant.

XXX

;
POUR LES ENFANTS

parce que ce sirop, depuis plus d’un quart de siècle, a conquis les suffrages de milliers 
de mères. Il fait merveille dans k s cas de Coliques, ‘Diarrhée, Choléra, Dentition 
douloureuse, Toux, Rhume, Coqueluche, Bronchite, Manque de Sommeil.
Compliment flatteur .,M-. Ali'!,on,e L’Evêque. 2i Mge St.. N.-H, écrit : - cw
-----— Monsieur, je voua fais compliment de votre Sirop d Anir Gauvin.
Noua avons élevé noire bébé avec voire sirop et les résultats ont été des plus satisfaisants. Nous en avons 
toujours une bouteille à la maison. Toutes les mères devraient en faire usage. Votre dévoué, 

Alphorue L'EVEQUE.
V —A Winnipeg, Man., le 3 nov.

• dernier, l’épouse de M. Elphcgc 
Chaput, un fils, qui reçut au bap­
tême les noms de Joseph-Félix- 
Léo.

te. PHARMACIE BOUCHER
Pmir éviter tonte contrefaçon, voyez k en 

que!*» |v>rtmlt< Mo gtiw.tm r laolgnuturr «ln 
l ,rwoiitouf, an trouvo mur ul.ng 10 IhjiiL ille.

L’Etoile du Nord dépose sur la 
tombe de ce vénéré citoyen, un 
tribut d'hommage et de respect et 
offre à sa famille en pleurs ses 
sincères condoléances.

EN VENTE PARTOUT : 25c. LA BOUTEILLE
J. A. E. GAUVIN, Pharmacien-Chimiste 850, Rue 8te Catherine Est Montréal.45 et 47 rue Notre-Dame

Téléphone Bell No 12#
Boite Foetale. Ne M

Joliette

Parrain et marraine : M. et Ma­
dame Félix Olivier, marchand.

.

!:

i
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